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Soulever les problèmes, ce n’est pas les régler !

L a controverse civique et sociale à l’égard 
du président Macron apparaît comme 
une contestation « anti système » et une 

remise en cause de l’État et de ses institutions. 
À ce titre, l’ancien président Hollande fait son mea-
culpa et reconnaît, parcourant la France depuis 
la fi n de son mandat, une part de responsabilité 
dans des décisions malencontreuses en matière 
d’impôts ! Il n’est jamais trop tard pour bien faire !  
En même temps, lors de ses marathons télévisuels, 
le président Macron continue de lancer ses petites 
phrases arrogantes : « Les Jojos en gilet jaune », 
« ceux qui sont moins bons à l’école ne doivent pas 
être livrés à eux-mêmes ».

Mais, le talent d’orateur du président ne suffi t pas à 
créer un sursaut à sa politique (hausse des impôts 
et des taxes, taxation des retraités, insécurité, non-
contrôle de l’immigration ou Europe fédérale). 
Pourtant, il existe des cancres, devenus de brillants 
entrepreneurs, des grands patrons, qui n’ont pas 
passé de longues années sur les bancs de l’école ! 
En politique, citons le cas de René Monory, ancien 
mécanicien, devenu maire, président de Conseil 
général et régional, président du Sénat, et initiateur 
du Futuroscope ! 

Cela démontre que la France a du talent et du 
savoir-faire et qu’il faut juste libérer les énergies, 
permettre aux entreprises de fabriquer en France, 

sans subir la concurrence déloyale des pays 
asiatiques, pour créer des richesses et donc de 
l’emploi pour les jeunes.
Il existe des marges de manœuvre, puisque les 
services de l’État identifi ent des pertes de 80 
milliards d’€ de fraude. Si on la calcule, on doit 
bien savoir où elle est ! À cela vient s’ajouter 
une vingtaine de milliards d’€ perdus à cause 
des retraités qui partent à l’étranger (Portugal, 
Belgique, Italie, Thaïlande), gagnant dans ces pays 
d’accueil, 30 à 50 % de pouvoir d’achat.
Pourquoi ne pas suivre les préconisations simples 
d’UFC-Que choisir, qui avec douze mesures 
concrètes, propose une progression du pouvoir 
d’achat de plus de 9 milliards, soit 320 € par 
ménage !
Il est temps de redonner la souveraineté au 
peuple de France, avec une baisse de toutes 
les taxes et impôts sur les produits de première 
nécessité, et une baisse signifi cative de toutes 
les rentes, privilèges et retraites des élus et hauts 
fonctionnaires d’État.

Et, puisqu’il faut traverser la rue pour trouver du 
boulot, il serait temps que le ministère des Affaires 
Européennes s’y mette ! Quand on voit le scandale 
sanitaire de la viande avariée en provenance de 
Pologne, on se demande comment se passent les 
contrôles sanitaires aux frontières ? •

Bernard BERTUCCO VAN DAMME
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Actualités 3
Élections européennes

Jean-Louis Masson : « Laurent Wauquiez
défend une Europe plus humaine »

Président de la fédération du Var des LR et parlementaire, Jean-Louis Masson 
confirme la volonté de Laurent Wauquiez, président des LR, de réveiller 
la France, «  anesthésiée par la politique d’Emmanuel Macron ». Laurent 
Wauquiez était en visite dans le Var, le 7 février dernier, pour défendre sa 
vision de l’Europe.

A vec au programme un grand meeting 
à La Garde devant plus de 700 
personnes, membres et sympathisants 

des LR. D’ailleurs, Laurent Wauquiez illustre la 
volonté des LR de repartir de la base, c’est à dire 
des territoires pour reconquérir les suffrages des 
électeurs. Ainsi, le président des LR a entamé 
un tour de France et ne pouvait manquer de 
venir dans le Var, troisième fédération des LR en 
termes d’adhérents (3 000).

UNE PLACE POUR LA DROITE REPUBLICAINE
La venue de Laurent Wauquiez a permis de 
clarifier la position du parti par rapport aux 
élections européennes.
Jean-Louis Masson, député du Var, explique : « En 
ce qui concerne l’Europe, LR est pour une Europe 
des nations contrairement à Emmanuel Macron 
qui prône une Europe plus transnationale. Il a 
expliqué le choix de la tête de liste. Bellamy, c’est 
une tête bien faite, forte avec une puissance de 
réflexion qui adhère aux valeurs des LR. Notre 
liste, c’est une alternative au libéralisme et aux 
extrêmes. 
Emmanuel Macron veut réduire le débat entre les 
progressistes et les antitout ! À nos yeux, il existe 
un espace politique entre ces deux alternatives. 
C’est celui d’une droite républicaine.
Les LR défendent une Europe des nations, mais 
pas une Europe diluée dans le mondialisme. 
Laurent Wauquiez considère que le projet 
européen d’Emmanuel Macron n’est pas une 
bonne idée. Car, l’Europe que Macron défend, 
c’est l’Europe des technocrates et des normes. 
Tandis que l’Europe peut être performante quand 
elle monte des projets véritablement européens 
tels qu’AIRBUS ou ERASMUS pour les étudiants. 
Laurent Wauquiez propose même que l’Europe 
s’engage sur des combats de société comme la 
lutte contre le cancer ou les maladies orphelines. 
C’est à dire avec des projets humains. Notre 
idée, c’est de défendre une Europe des nations, 
une Europe plus humaine ». 

DERIVE TECHNOCRATIQUE
Le parlementaire varois ajoute  : «  Aujourd’hui, 
on subit une dérive technocratique qui éloigne 

les Français de l’idéal européen. Pour nos 
concitoyens, l’Europe, c’est plus de règles, plus 
de normes, plus de contraintes et qui sont parfois 
accentuées par la France qui sur-transpose les 
directives européennes ! 
Il faut revenir à l’esprit initial de l’Europe, celle 
défendue par De Gaulle et Adenauer. 

En termes d’immigration, Laurent Wauquiez 
souhaite que l’on renforce les contrôles aux 
frontières extérieures et que l’Europe ne soit plus 
une passoire permanente.
La France n’a plus la capacité d’absorber plus 
de migrants et, avant même de les accueillir, on 
doit réfléchir aux possibilités de les intégrer. À ce 
sujet, Laurent Wauquiez rappelle que c’est aux 
migrants de s’adapter aux lois de la République 
et non pas à la République de s’adapter aux 

coutumes des migrants. Sur le plan économique, 
Laurent Wauquiez veut qu’on instaure la 
préférence européenne, c’est à dire une 
préférence aux entreprises de l’Union, qu’il s’agit 
des entreprises industrielles, commerciales 
ou agricoles. En effet, au nom de quelle règle 
les entreprises françaises et européennes ne 

peuvent s’introduire sur les marchés chinois 
et américains tandis qu’en même temps, les 
entreprises de ces deux pays envahissent nos 
marchés, sans contraintes. Ce n’est pas une 
Europe de l’équilibre. Il faut que les normes 
qui s’imposent aux entreprises françaises 
et européennes s’appliquent également aux 
entreprises chinoises et américaines. Car, outre 
la concurrence déloyale qui s’instaure, la mise en 
place des normes a un coût pour les entreprises 
françaises.

Laurent Wauquiez défend l’idée d’une protection 
de l’Europe pour la placer dans le même état de 
concurrence. L’Europe doit être respectée dans 
le monde avec des règles claires, qu’il s’agit 
d’économie ou d’immigration ». 

LA FRANCE EST ANESTHESIEE
Selon le président des LR du Var  : « La France 
est anesthésiée par le Grand Débat qui est une 
campagne électorale qui ne dit pas son nom  ! 
Ce sont les préfets qui invitent les maires et les 
questions sont fléchées ! Mais, cela, personne ne 
le dénonce ! 

Lors de son meeting, Laurent Wauquiez a parlé 
des valeurs de la droite. Le parti n’est pas 
fracturé comme certains médias se plaisent 
à le dire. Laurent Wauquiez a eu le courage de 
se présenter à la présidence des LR. La base 
militante est légitimiste et légaliste. Le parti est 
désormais restructuré ». •

Propos recueillis par Gilles CARVOYEUR



LCL Marseille Provence PME
Léopold Salasc, directeur du centre d’affaires entreprises

Territoire agricole d’exception, la Région Sud participe à la 56e édition du 
Salon International de l’Agriculture, du 23 février au 3 mars, à Paris Porte de 
Versailles. 

9 jours d’animations et d’immersion au cœur 
des terroirs, sur un espace Sud Provence-
Alpes-Côte d’Azur où le public pourra 

découvrir l’excellence d’une agriculture locale, 
traditionnelle et innovante. 
La géographie de la région, à la fois provençale, 
alpine et méditerranéenne, a donné naissance 
à une agriculture très variée, aux savoirs-faire 
uniques, et offre une grande variété de produits 
locaux d’exception. 
Forte de cette diversité, la Région Sud, avec la 
Chambre Régionale d’Agriculture et les acteurs 

locaux du monde agricole, a décidé, cette année, 
de mettre à l’honneur des filières d’exception qui 
font la richesse du territoire et qui contribuent à 
son développement économique : la viticulture, 
l’apiculture, l’élevage, les fruits et légumes, 
l’oléiculture, l’horticulture et les produits de la 
mer.
La Région Sud proposera de nombreuses 
animations ludiques, gourmandes, interactives 
et sensorielles, autour de l’amande, du miel, du 
vin rosé ou encore des fleurs...Tout au long du 
salon, les visiteurs pourront également éveiller 

leurs papilles aux saveurs du Sud grâce aux 
plats préparés par les conseillers culinaires des 
lycées régionaux. Agneau de Sisteron, poissons 
de Méditerranée, et autres produits du terroir, il y 
en aura pour tous les goûts ! 
Sur l’espace Sud Provence-Alpes-Côte d’Azur, 
regroupant également les départements des 
Bouches-du-Rhône, du Vaucluse, et des Hautes-
Alpes, les visiteurs pourront rencontrer de 
nombreux producteurs locaux. 
Pour Renaud Muselier, président de la Région  : 
«  Riche de produits variés, traditionnels et 
d’une qualité internationalement reconnue, 
notre région est une terre agricole unique. 
Elle se place au premier rang mondial pour 
la production de vin rosé, au premier français 
pour la production de fruits et légumes ou de 

fleurs coupées ! Cette qualité, nous la devons 
aux femmes et aux hommes qui font vivre cette 
filière d’excellence au quotidien et nous sommes 
fiers de la présenter au Salon International de 
l’Agriculture ». •       

Léopold Salasc, 37 ans, vient d’être nommé à Marseille, directeur du centre 
d’affaires entreprises LCL Marseille Provence PME.

I l est responsable d’une équipe de 7 
collaborateurs au service de 650 clients 
entreprises au chiffre d’affaires supérieur à 

7 millions d’euros sur Marseille, Aix-en-Provence 
et Avignon. Titulaire d’un Master 2 en Banque 
et Finance obtenu chez Audencia Nantes, il a 
débuté sa carrière en tant qu’analyste crédit 
chez LCL en 2004.

ACCOMPAGNER LES ENTREPRISES
Depuis 2007 en région Méditerranée, il a occupé 
des fonctions liées aux financements structurés, 
puis de chargé d’affaires entreprises PME et 
Grandes Entreprises.
Le centre d’affaires entreprises Marseille 
Provence PME est basé à Marseille. Il compte 
8 collaborateurs en charge d’accompagner 

les entreprises implantées en Provence sur 
les départements des Bouches-du-Rhône, du 
Vaucluse et des Alpes-de-Haute-Provence. Il 
met à disposition de ses 650 clients au chiffre 
d’affaires supérieur à 7 millions d’€ des experts 
en haut de bilan, international, flux et activités 
de marché afin de les accompagner dans leur 
stratégie de développement.
Le centre d’affaires entreprises Marseille 
Provence PME fait partie de la direction 
entreprises Méditerranée de LCL, basée à Aix-
en-Provence, dédiée à l’accompagnement des 
grandes entreprises et des PME.
Elle regroupe 4 centres d’affaires entreprises sur 
Aix-en-Provence, Marseille, Montpellier et Nice, 
ainsi que 4 agences entreprises sur Avignon, 
Toulon, Bastia et Perpignan.

UNE BANQUE DE PROXIMITE
LCL, filiale de Crédit Agricole SA, est l’une des 
plus grandes banques de détail en France. 
LCL est une banque de proximité qui compte 
aujourd’hui 18 000 collaborateurs au service de 
6 millions de clients particuliers, 337 000 clients 
professionnels et 29 000 clients entreprises et 
institutionnels.
LCL Banque des Entreprises et Institutionnels 
s’appuie sur un réseau de 69 implantations 
géographiques dédiées aux entreprises 
françaises, aux institutionnels et aux filiales de 
groupes étrangers en France. Elle est présente 
sur 2 métiers la banque commerciale et le 
« corporate finance », notamment dans les 
opérations d’acquisition et de transmission 
d’entreprises. Elle ambitionne de devenir la 
banque d’1 PME sur 3 et d’1 ETI* sur 2. •
*Entreprise de Taille Intermédiaire, au chiffre d’affaires 
> 50 M€

Crédit photo LCL

L’AGRICULTURE EN REGION SUD :
• 1/4 de la superficie régionale
• 1ère région française pour la surface 
cultivée en bio
• 1er producteur mondial de vin rosé
• 1ère région productrice d’huile d’olive 
en France
• Seule région rizicole de métropole
• 280 produits labellisés AOC, IGP, Label 
Rouge ou AB

Salon International de l’Agriculture
Avec la Région Sud, cultivons l’excellence !
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Assemblée Maritime pour la Croissance Régionale et l’Environnement

François de Canson : « La Région engagée
dans la protection de la Méditerranée » 

Maud Fontenoy, vice-présidente de la Région, déléguée au Développement 
durable à l’Énergie et à la Mer, a présidé, le 8 février, l’Assemblée Maritime 
pour la Croissance Régionale et Environnementale (AMCRE), à l’Hôtel de 
Région, en présence de François de Canson, conseiller régional en charge 
des risques majeurs et maire de La Londe-les-Maures.

L a création en 2017 d’une Assemblée 
Maritime a constitué un axe fondateur 
et fait de la Région un exemple pour le 

pays. Cette Assemblée Maritime est un lieu de 
rassemblement, d’échange, de concertation 
et de travail où comme en mer, il n’y a pas de 
barrière. Associations, institutions, collectivités, 
entreprises, observatoires, fédérations, 
partenaires, tous sont impliqués au service de 
la mer. 
«  Car, la mer est l’avenir de l’Homme. Notre 
avenir dépend de la mer, en tant que ressource, 
que puits de biodiversité et de connaissance, que 
lieu de coopération et d’échanges », insiste Maud 
Fontenoy, présidente de l’Assemblée Maritime 
pour la Croissance Régionale.
À cette occasion, elle s’est félicitée du bilan de 
la Région : « Nous pouvons nous féliciter d’avoir 
autant d’acteurs engagés, institutionnels mais 
aussi notre future agence de la biodiversité, les 
associations et, tout particulièrement, le Pôle Mer 
Méditerranée qui vient à nouveau d’être labellisé 
et reconnu comme pôle de compétitivité (...). 

IMPORTANCE DE LA SECURITE EN MER
Elle ajoute  : «  Parmi les événements qui ont 
marqué l’année passée, il me parait important 
d’évoquer la pollution aux hydrocarbures qui 
a impacté la mer et le littoral, particulièrement 
dans le Var. Cet accident, du fait de l’inattention 
de l’homme, a eu des conséquences importantes 
en termes de pollution, de mobilisation, 
d’attractivité. Avec le président Muselier, 
nous avons affirmé notre soutien à toutes 
les communes concernées et tenions à être 
solidaires auprès de nos partenaires. Je suis 
personnellement, au sein du CEDRE, centre 
d’expertise des pollutions accidentelles, les 
retours sur les dégâts causés et les suites qui 
seront données à ce désastre. Cet événement 
nous rappelle l’importance de la sécurité en 
mer, celle des produits consommés, des sentiers 
littoraux parcourus ou des activités sportives 
pratiquées. Cette sécurité est aussi celles des 
personnes » (...).
La région a beaucoup d’intérêts sur terre et c’est 
tout le sens du Plan Climat. 

NE PAS RESTER DANS L’IMMOBILISME
La présidente de la commission reprend  : 
« Ensemble, nous avons construit une véritable 
stratégie pour nous permettre d’avoir une COP 
d’avance et proposons des actions prioritaires et 
transversales pour lutter contre le réchauffement 
climatique tout en étant porteur d’un mieux-vivre 
en région Sud. Pour autant, une volonté politique 
forte et durable est indispensable pour aller 
vers l’océan, vers la mer et pour y projeter une 

ambition. L’audace et l’envie de construire ce 
projet avec vous ne m’ont pas quittées.
L’Assemblée Maritime est le lieu de la 
construction de cette ambition maritime autour 
des enjeux de préservation de la méditerranée 
dont les ressources s’épuisent. La méditerranée 
est l’un des hots spots en termes de biodiversité 
le plus fragile au monde. La montée du niveau 
de la mer et la hausse des températures sont 
des conséquences, désormais bien connues, 
du réchauffement climatique. Nous ne pouvons 

plus ignorer les menaces qui pèsent sur nos 
milieux marins et la biodiversité qu’ils abritent. 
Nous ne pouvons plus feindre les conséquences 
dramatiques que cela entraîne pour notre survie. 
Sans tomber dans le catastrophisme, nous ne 
pouvons pas rester dans l’immobilisme ! Notre 
mer et notre littoral possèdent de trop nombreux 
et merveilleux atouts pour que nous lui tournions 
le dos ».

CHANGEMENT CLIMATIQUE
Par ailleurs, la réunion est revenue sur le travail, 
mené par la Commission du Génie Écologique 
Côtier, présidée par François de Canson. 
L’élu régional explique  : «  Ces rencontres ont 
permis de partager nos informations, nos 

attentes et nos projets. Dans l’esprit de cette 
Assemblée Maritime, j’ai à cœur que le dialogue 
soit ouvert et que le partage d’expérience 
soit possible. Lors de l’installation de cette 
commission, nous avions ensemble identifié trois 
thèmes de travail : la restauration écologique, les 
mouillages organisés et l’adaptation des plages 
au changement climatique. 
Ces sujets me concernent à plusieurs titres :
En tant que conseiller régional, délégué aux 
risques, dont fait partie la submersion marine, 
en tant que président du Comité Régional du 
Tourisme puisque nos plages sont de véritables 
atouts touristiques. L’économie du sable est, en 
effet, pourvoyeuse d’emplois et de richesses et 
représente dans le seul département du Var 38 
000 emplois et 2,1 milliards de chiffre d’affaires.
Enfin, en tant que maire de la Londe-les-Maures, 

j’assure la responsabilité de la sécurité des 
biens et des personnes et la gestion de plages, 
confrontées aux phénomènes d’érosion, liés 
notamment au changement climatique. La 
question du changement climatique et de ses 
conséquences s’est installée au centre des 
préoccupations internationales, nationales et 
régionales par notre Plan Climat. La réalité 
de ce changement a été établie et a souligné 
que les écosystèmes méditerranéens étaient 
parmi les plus menacés de la planète. Les 
tendances observées, à l’échelle du bassin 
méditerranéen, sont nombreuses : augmentation 
de la température moyenne annuelle, diminution 
des apports des fleuves à la mer, augmentation 
de l’évaporation de la mer, hausse du niveau de 
la mer, augmentation de l’intensité des risques 

naturels. Les plages, zones humides et côtes 
rocheuses, sont impactées au même titre que 
notre littoral par ses bouleversements ». 

ETRE UNE REGION EXEMPLAIRE
Ainsi, la Région s’est engagée pour favoriser 
le maintien et le développement des activités 
économiques sur les espaces proches du 
rivage en anticipant les effets du changement 
climatique et en se prémunissant des risques 
littoraux par des méthodes compatibles avec les 
enjeux de préservation de la biodiversité marine. 
C’est un objectif du Schéma d’Aménagement 
territorial (SRADDET) mais, aussi, du Plan Climat. 
François de Canson ajoute : « Nous devons avoir 
une COP d’avance et faire de Provence Alpes 
Côte d’Azur une région exemplaire. Pour cela, 
adapter nos plages au changement climatique, 

participer aux opérations de gestion intégrée 
de la zone côtière et promouvoir les mouillages 
écologiques constituent notre feuille de route. 
Concernant les mouillages écologiques, la 
Région intervient pour la mise en place de zones 
de mouillages organisées sur les sites présentant 
des enjeux de préservation de la biodiversité. 
C’est un projet toujours très fastidieux et onéreux 
pour les communes mais qui sera accompagné 
par la Région qu’il s’agisse d’études préalables, 
d’équipements ou d’installations nécessaires. 
Si pour l’instant, un seul projet à la Métropole 
de Nice-Côte d’Azur a été soutenu, deux autres 
projets devraient voir le jour en 2019. La région 
souhaite accompagner le Parc National de Port-
Cros et la commune du Rayol-Canadel » (...).  •

Photo Franck PENNANT
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Baromètre emploi RegionsJob

Convention Région - MEDEF

La région Sud, 4ème marché de l’emploi
le plus dynamique de France !

L’économie au cœur des compétences de la Région 

La société HelloWork, acteur de référence sur le marché de l’emploi, du 
recrutement et de la formation sur Internet en France a diffusé sur l’ensemble 
de ses plateformes près de 770 000 offres d’emploi en 2018.

L es 110 millions de visites et les 14 
millions de mises en relation candidats-
recruteurs et candidats-centres de 

formation l’an passé lui permettent de proposer 
un panorama complet des dynamiques de 
l’emploi dans l’ensemble des régions de 
l’hexagone et notamment en région Sud. 

LE SUD, 6% DES OFFRES PROPOSEES
EN FRANCE
À la 4ème place, on retrouve la région Sud qui 
connaît une belle évolution (+22%). L’Île-de-
France, qui était en tête en 2017, se retrouve à 
la 5ème place du classement (+21%). La région 
Sud se place 8ème ex-æquo avec l’Occitanie et 
pèse pour 6% des offres d’emploi proposées en 
France. On note, en outre, que les Bouches-du-

Rhône restent un marché de l’emploi en pleine 
forme.
Sur l’année 2018, les Bouches-du-Rhône et les 
Hautes-Alpes connaissent la plus forte évolution 
avec +24%. Plus impressionnant encore, les 
Bouches-du-Rhône totalisent à elles seules 45% 
des offres d’emploi de la région. Arrive, ensuite, 
le Var (+22%) suivi par les Alpes-de-Haute-
Provence (+20%). Les Alpes-Maritimes (+19%) 
totalisent 21% des offres d’emploi de la région. 
Par ailleurs, Aix-Marseille est la 3ème métropole 
la plus dynamique de France en 2018.
En effet, la Métropole d’Aix-Marseille-Provence 
tire son épingle du jeu et monte de la 8ème 
place (+33% en 2017) à la 3ème place (+26%) 
en 2018. 

LE SUD PROPICE À LA CREATION D’EMPLOIS
Enfin, en région Sud, l’année 2018 a été propice 
à la création de CDI avec une évolution de +32%. 
Ces contrats pérennes représentent 69% de 
l’ensemble des contrats proposés ! Le travail 
temporaire représente 19% des offres mais croît 
faiblement (+4%). Les CDD ayant connu une 
croissance de +21%, leur proportion représente 
18% des offres proposées dans la région.
En 2018, deux fonctions connaissent une forte 
évolution dans le Sud. En effet, l’ingénierie 
industrielle prend la première place du 
classement avec +42% d’offres d’emploi suivie 
par les les métiers de la production et de la 
maintenance (+35%). À la 3ème place nous 
retrouvons les métiers de la logistique (+21%). 
Enfin, les fonctions commerciales et les métiers 
de la Compta / Gestion / Finance / Audit prennent 
la 4ème place avec +13% de croissance sur 
l’année 2018. •

Le 23 janvier dernier, Renaud Muselier, Président de la Région, a signé une 
convention entre la Région Sud et le MEDEF Sud, aux côtés de Geoffroy 
Roux de Bézieux, Président du MEDEF, et de Jean-Luc Monteil, Président du 
MEDEF Sud. 

P our Renaud Muselier : « L’économie est 
au cœur des compétences confiées 
aux Régions par la loi NOTRe qui fait 

de nos collectivités régionales le chef de file de 
l’économie.
Ma vision sur l’économie : des résultats concrets 
à 3 ans avec une vision à 20 ans. Notre priorité 
a été d’abattre le mur entre la Région et les 
entreprises. Notre collectivité a trop longtemps 
été invisible. L’objectif est de devenir le premier 
partenaire des entreprises et mettre la croissance 
et l’économie au service de l’environnement ».

UNE COP D’AVANCE
Pour le président, il existe une solution, le Plan 
climat régional, une COP d’avance dont l’objectif 
est de placer 30 % du budget sur ces enjeux : 
«  Déjà 20 % du financement des entreprises 
(FIER). Voici quelques exemples concrets de nos 
actions économiques :
En 2018, dans le cadre de la COP d’avance, nous 
avons fait évoluer notre cadre d’intervention 
photovoltaïque pour permettre aux entreprises 
régionales de bénéficier d’un financement 
dans leur projet d’équipement de toiture 
photovoltaïque. Nous y consacrerons 1 million 
d’€ en 2019.
Prime à l’entreprise avec plus de proximité 

pour plus de croissance et d’emplois, notre 
économie régionale est très diverse. Composée 
à 95 % de TPE/PME que nous soutenons à 
chaque étape de leur vie (de la création à la 
transmission en passant par le développement, 
l’internationalisation…).
Dans la création, la reprise ou la transmission de 
l’entreprise mais aussi son financement. Avec 
« mon projet d’entreprise » : 6 500 entreprises 
accompagnées en 2019 pour 7 millions d’€.
Nous avons créé un Fonds régional 
d’investissement doté de 300 millions d’€ que 
nous injectons dans notre économie régionale ».

DEVELOPPEMENT DE L’ENTREPRISE
Le président de la Région évoque également 
le développement de l’entreprise et 
l’internationalisation des projets : « Nous sommes 
la région pilote pour expérimenter la gestion des 
exportations grâce à la TEAM SUD EXPORT, en 
partenariat avec la CCI international et Business 
France. Nous avons regroupé tous nos services 
d’accompagnement des entreprises sur une 
plateforme unique (entreprises.maregionsud.
fr). Cela permet plus de clarté et de lisibilité. 
Nous avons initié le réseau des SUD LABS 
(une centaine de lieux pour former aux outils 
numériques).
Nous avons créé la Banque Régionale pour 
l’Emploi et l’Apprentissage. L’idée est de mettre 
en contact les employeurs et ceux qui cherchent 
un emploi ou une formation sur le territoire.
À mi-mandat, 100 % des mesures de notre 

programme économique ont été engagées 
ou sont en cours. Sur les 21 actions, 18 sont 
réalisées, 3 sont en cours, 1 a été réorientée ».
Bref, l’action de la Région repose sur une 
stratégie économique radicalement nouvelle : 
« On ne peut pas bâtir une stratégie économique 
efficace en se coupant des entreprises.
Pour bâtir notre stratégie économique, nous 
sommes revenus au b.a.-ba, les besoins des 
entreprises ! Ça peut paraître une évidence, mais 
ça n’avait jamais été le cas avant notre majorité.
Nous avons mis en place des partenariats avec le 
monde économique (le réseau consulaire, le Top 
20, les fédérations syndicales et le MEDEF) ». •

UN PARTENARIAT AUTOUR DE 8 AXES 
1/ Faciliter le financement des projets des 
entreprises de la région Sud Provence-
Alpes-Côte d’Azur,
2/ Renforcer la mise en œuvre des 
Opérations d’Intérêt Régional,
3/ Avoir une « Cop d’Avance » et faire de 
la région Sud le moteur des accords sur 
le climat,
4/ Gagner la bataille pour l’emploi,
5/ Renforcer l’internationalisation des 
entreprises,
6/ Promouvoir la transition numérique des 
entreprises pour devenir la 1ère Smart 
Région d’Europe,
7/ Promouvoir l’attractivité régionale en 
participant aux démarches de marque,
8/ Devenir le premier partenaire des 
entreprises et de leurs enjeux avec un 
nouveau cap.
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Histoire d’entreprise 7en partenariat avec Face Var

Roland Le Joliff, directeur général :
« SANOGIA, très impliquée dans la RSE »

SANOGIA EN QUELQUES REPÈRES

– 1997, création sur Marseille d’un 
centre de fabrication et distribution 
de produits d’hygiène,
– 1999, la société se spécialise sur 
la collectivité,
– 2007, déménagement sur le 
plateau de Signes
– 2013, développement de l’activité 
en Île de France avec ouverture 
d’un bureau,
– 2014, certification ISO 14001
– 2015, poursuite du 
développement dans l’Océan 
Indien,
– 2016, reprise d’une activité en 
Bourgogne,
– 2017, après avoir adhéré au 
Global Compact, elle devient 
membre du Club PME WWF,
– 2018, mise en place d’une zone 
logistique plus importante

SANOGIA, c’est plus de 3000 points 
de livraison réguliers.

SANOGIA
Plateau des entreprises de Signes
CS 50778
83 030 Toulon Cedex 
04 98 00 00 02

Créée en 1997, l’entreprise SANOGIA formule, fabrique et distribue des 
produits d’hygiène et de désinfection.

I ndustrie chimique spécialisée dans la 
fabrication et la distribution de produits 
d’hygiène et de désinfection à destination 

des collectivités et des professionnels, SANOGIA 
connaît un fort développement en volume 
d’activités et en personnel. Nommé directeur 

général depuis le 1er janvier 2019, Roland 
Le Joliff, 47 ans et ancien directeur de la 
communication de la PME, dirige l’entreprise 
au quotidien depuis que Bruno Soghomonian, le 
fondateur de la PME, a pris en charge les aspects 
stratégiques du groupe.

RAYONNEMENT NATIONAL ET OCEAN INDIEN
Installée depuis 2009 sur le plateau des 
entreprises de Signes, la société rayonne sur une 
grande partie de la France (Région parisienne, 
région Sud et Grand Est) et dans l’Océan Indien 
(Saint-André de La Réunion) et poursuit son 
développement auprès de sa clientèle historique.

« En 2018, nous avons réalisé un chiffre d’affaires 
de 6 millions d’€ pour 40 salariés, répartis entre 
la région parisienne et la région Sud. SANOGIA 
travaille principalement pour le compte de 
collectivités publiques et de distributeurs de 
produits agroalimentaires, là où la propreté des 
locaux et des matériels est un enjeu majeur de 
sécurité », détaille Roland Le Joliff qui a travaillé 
18 ans à la direction de la communication de la 
Chambre de métiers et d’artisanat du Var, avant 
d’être embauché en 2016 par SANOGIA.

Il ajoute  : «  Nous apportons bien plus qu’un 
produit, nous délivrons aussi des formations, 
conseils et protocoles d’utilisation et nous 
attachons une importance particulière à être au 
plus près de l’utilisateur final de nos produits ».
Concrètement, la conception et la production de 
l’ensemble des produits sont réalisées en interne, 
à Signes. La distribution en France s’appuie sur 
trois sites, dans le Var, en Bourgogne et en région 
parisienne.

Sous l’impulsion de Roland Le Joliff, l’entreprise 
est très engagée dans le domaine de la RSE  : 
«  Cet engagement explique notre implication 
dans l’association Face Var, depuis 2018, comme 
le montre également notre certification ISO 
14 001, obtenue en 2013 ».

INTERNATIONALISATION
L’entreprise s’est inscrite dans un important 
programme de R&D dont l’objectif est la mise 
sur le marché de produits biocides.
« Ces produits sont des désinfectants soumis à 
autorisation de mise sur le marché, comme les 
médicaments. Nous avons décidé de soutenir 
une dizaine de produits dans le cadre de 
volonté d’internationalisation et la recherche 
de partenaires distributeurs dans chaque pays 
européen », raconte Roland Le Joliff.
Enfin, en 2018, en inaugurant, une surface de 
stockage supplémentaire dans des nouveaux 
locaux, situés sur la même zone, la PME a 
confirmé ses objectifs de développement  : 
« L’augmentation de la surface nous permet 
d’accroître notre qualité de service et 
d’optimiser nos délais de livraison avec 1 500 
m² supplémentaires pour stocker davantage de 
produits nécessaires à notre développement », 
conclut le directeur. •

Propos recueillis par Gilles CARVOYEUR
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Le Castellet

Emploi

1ère Commission Transition Énergétique
du Parc naturel régional de la Sainte-Baume

Plus de 300 jobs dans un cadre paradisiaque !

En tant que membre du Parc naturel régional (PNR) de la Sainte-Baume 
depuis 2017, le Circuit Paul Ricard a accueilli dans ses locaux le 29 janvier, 
la première réunion de sa commission transition énergétique.

C ette commission, élargie aux 
partenaires institutionnels du PNR de 
la Sainte-Baume, était composée de 

représentants de la CCI des Bouches-du-Rhône, 
de la CCI du Var, de la Métropole Aix-Marseille, 
du Département des Bouches-du-Rhône, du 
Département du Var, des Chambres d’agriculture 
des Bouches-du-Rhône et du Var, de l’ADEME, 
de la DREAL, de l’Agence politique énergétique 
du Var, de l’Agglomération Provence Verte et 
Agglomération Sud Sainte-Baume, du projet 
Hynovar et du Parc d’activités de Signes.

ENERGIE HYDROGENE
Le volet transition énergétique, inscrit dans la 
charte du PNR de la Sainte-Baume, permet 
de travailler sur des thèmes comme l’énergie 
hydrogène, la méthanisation (processus naturel 
biologique de dégradation de la matière 
organique en absence d’oxygène) et d’autres 
types de projets liés aux énergies renouvelables 

qui sont en phase étude sur le territoire du parc. 
Pour Stéphane Clair, Directeur Général du 
Circuit Paul Ricard, : «  Nous sommes engagés 
sur de nombreux enjeux de fond en matière 
de développement durable et de transition 
énergétique, notre objectif est de devenir une 
entreprise à énergie positive ».

LES ACTIONS EN COURS
- Projet Hynovar mené par la CCI du Var et ses 

partenaires, notamment le Circuit Paul Ricard,
   • Partenariat avec Orange sur un projet 
R&D visant à optimiser l’utilisation en 
autoconsommation de l’énergie produite par les 
centrales solaires du territoire,
   • Analyse du cadastre solaire régional afin 
d’évaluer si une adaptation territoriale est 
nécessaire,
   • Accompagnement des communes à 
l’obtention du label « Villes et villages étoilés » 
(éclairage public).
En outre, ce fut l’occasion de rappeler les 
actions innovantes des équipes du Circuit Paul 
Ricard en matière de développement durable.
Ces actions consistent notamment à mesurer et 

réduire l’impact environnemental (apivigilance, 
récupération de l’eau de pluie, entretien des 
espaces verts, mesure des émissions sonores 
24H/24 et investissement pour les atténuer, 
éclairage LED, flotte de véhicules électriques, 
parking à ombrières photovoltaïques, 
développement d’activités sportives douces 
(course à pieds, vélo, tyrolienne, parcours 
aventure…).
Elles visent, également, à sensibiliser les 
visiteurs, clients et collaborateurs du circuit 
aux éco-gestes (bornes de recharge électrique 
pour voiture, tri des canettes, recyclage des 
pneumatiques, papier, ampoules…) et à créer 
du lien sur le territoire par le biais de comités 
consultatifs avec les riverains, le choix de 
privilégier les fournisseurs locaux et le soutien 
des publics fragiles.
La Commission réfléchit aussi à co-inventer la 
mobilité durable de demain, notamment avec le 
projet Hynovar, projet station de production et 
de distribution d’hydrogène, en étant membre 
du club H2 PACA. Il existe aussi un projet de 
panneaux photovoltaïques supplémentaires, 
avec pour objectif de baisser les consommations 
énergétiques. •

Au total, plus de 300 postes sont à pourvoir dans le domaine de l’hôtellerie 
et de la restauration mais aussi pour le service marine, le port, le domaine 
viti-vinicole, le service technique, le spa et l’économat.  

P our les candidats, il y a 3 moyens 
possibles de gagner sa place au soleil 
ou plutôt sur l’une des deux îles, à 

savoir la candidature en ligne sur http://www.
lesilespaulricard.com/recrutements/, la journée 
recrutement le mardi 26 février ou les salons 
pour l’emploi.

DES POSTES VARIES
À la recherche de profils de saisonniers pour 
des contrats de 4 à 9 mois, les offres font la part 
belle aux stagiaires qui souhaitent acquérir de 
l’expérience. Toutes les annonces des postes à 
pourvoir sont en ligne sur le site internet des Îles 
Paul Ricard, rubrique recrutement. 

Autre moyen d’être recruté(e), en participant à la 
journée de recrutement, organisée sur l’île des 
Embiez, le mardi 26 février. C’est une opportunité 
à saisir pour les candidats de venir rencontrer 
directement les chefs de service et mettre en 
avant leur savoir-faire et leur savoir-être. Les 
postes proposés sont variés, certains requièrent 
de l’expérience et/ou des diplômes spécifiques, 

d’autres sont ouverts aux débutants, avec ou 
sans diplôme(s). Cette journée est donc faite pour 
toutes et tous, expérimenté(e)s ou non, jeunes et 
moins jeunes, diplômé(e)s ou non, rassemblant 
chaque année plus de 300 personnes et 
permettant de recruter de nombreux candidats. 

LA JOURNEE DU 26 FEVRIER 
Rendez-vous à l’embarcadère du Brusc à Six-
Fours-les-Plages à partir de 8h30 (premier 
départ de la navette maritime).
Horaires des traversées, accès et parkings : 
www.lesilespaulricard.com/acces-embiez/
Présentez votre CV aux marins, il sert d’invitation 
pour vous laisser passer gratuitement sur le 
bateau. Les entretiens ont lieu de 9h à 11h30 
dans les salles de l’hôtel Hélios. Vous aurez 
l’occasion de rencontrer un(e) ou plusieurs 

chef(s) de service, selon les postes que vous visez. 
La dernière navette pour le retour est à 12h.

LES VISIO-ENTRETIENS
Pour les postulants qui n’ont pas l’opportunité de 
venir passer l’entretien sur les Îles Paul Ricard, 
une alternative digitale est possible via Viber, 
WhatsApp ou Facetime. Elle sera proposée par 
le chef de service après étude de la candidature 
(en ligne ou autre), si le profil correspond aux 
attentes du poste recherché. •
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82ème Digital Society Forum
Comment s’adapter aux impacts du numérique sur le travail ?

Immobilier
La FNAIM, acteur incontournable 

Référent incontestable, la FNAIM se place, dans le Var, au premier rang dans 
le secteur de l’immobilier.

I nstitution notoire, la chambre départe-
mentale de la FNAIM du Var présente 
l’évolution du marché de l’immobilier local 

lors de l’année 2018.

TRANSACTION, VERS UNE CROISSANCE
STABILISEE 
Ainsi, avec 950 000 transactions à la fin du mois 
de juin 2018, les ventes de logements ont, sans 
doute, atteint un plafond. Même si le chiffre est 
en hausse de 3,4% sur douze mois, il est en 
baisse de 1% par rapport à décembre 2017.
« Sur cette même période d’un an, les prix du m² 
ont augmenté en moyenne de 4,3 % au niveau 
national. Plus précisément, la hausse a été de 
3,9 % dans les régions. Elle a été plus sensible 
pour les appartements avec 4,5%. Concernant 
les maisons, la hausse a été de 3,7 %. 
Aussi, la croissance observée sur les années 

précédentes se stabilise. Suite au recensement 
de la population, on constate une augmentation 
de plus de 8 600 nouveaux habitants, chaque 
année, dans le Var. Le département compte 
1 055 821 habitants, selon les chiffres de 
l’INSEE », indique David Garavagno, président de 
la FNAIM du Var. Ainsi encore, le Var incarne le 
département le plus dynamique de la région avec 
un flux de population toujours croissant, et peut 
être considéré comme le département des plus 
attractifs avec des besoins immobiliers évidents 
et toujours plus importants.

LOCATION, PLUS FORTE CROISSANCE
DEPUIS 5 ANS
Il ajoute  : « En termes de location, la FNAIM 
constate la plus forte croissance annuelle 
depuis 5 ans. En effet, les loyers sont restés 
stables. L’inflation s’était maintenue à 2% 

jusqu’à présent. Les variations de l’IRL* des 
deux premiers trimestres 2018 confirment une 
tendance à la hausse, apparue fin 2016, avec 
une hausse de 1,25 %. ».
Selon David Garavagno : « Le marché locatif se 
veut plus attractif et propice à l’investissement, 
l’IRL étant basé sur l’inflation des prix à la 
consommation. Les propriétaires bailleurs 
doivent donc être rassurés concernant leurs 
perspectives de révision des loyers.
Sur 143 769 logements loués dans le parc locatif 
privé du Var, 10 communes de la Métropole 
TPM représentent près du quart, avec 32 792 
logements loués dans le parc privé.
Cette conjoncture attractive permet un 
développement important des biens loués, 
en cohérence avec le développement et 
l’aménagement du territoire et en termes de 
décence ». •
*L’IRL se calcule à partir de la moyenne, sur les 
12 derniers mois, de l’évolution des prix à la 
consommation hors tabac et hors loyer. 
Source ADIL / INSEE

Le développement du numérique dans l’entreprise transforme sensiblement 
notre façon de travailler et nos modes de coopération.

A utomatisation des tâches, collaborations 
à distance, porosité entre vie privée et 
vie professionnelle, management plus 

collaboratif...

ATELIER COLLABORATIF ET PARTICIPATIF
Ainsi, le groupe Orange, en collaboration avec la 
Chambre du Commerce et de l’Industrie (CCI) du 
Var, a organisé le 5 février dernier, leur 82ème 
Digital Society Forum sur le thème : repenser le 
travail à l’heure du numérique. À cette occasion, 
le Palais du commerce et de la mer de Toulon 
s’est transformé en salle de résonance pour 
mettre au cœur de cette soirée les acteurs 
concernés. Un atelier collaboratif et participatif, 

éclairé par des experts, avec notamment 
Anca Boboc, sociologue au Laboratoire SENSE 
d’Orange ou encore Thierry Guillon, directeur 
de la SAM Toulon (Société d’Assainissement 
Méditerranéenne) et Carole Petroni, directeur 
Front Office à la CCI du Var.
Parmi les participants, des directeurs de start-
up, de PME ou d’institutions ainsi que des 
travailleurs de tous horizons venus échanger sur 
leurs expériences personnelles et formuler des 
propositions d’adaptation aux changements en 
cours !

COMPLEXITE DU CHALLENGE
« Le numérique est ce qu’on en fait », partage 

Anca Boboc. Une phrase qui résume, à elle-
seule, la complexité du challenge auquel 
sont confrontées les entreprises face au tout 
numérique.
Comment s’adapter aux impacts du numérique 
sur le travail ? Un sujet de société très actuel qui 
a fait se déplacer une vingtaine de Toulonnais. 
C’est en groupe de travail qu’ils ont contribué à la 
réflexion et formulé des propositions d’adaptation 
aux changements qu’impliquent le numérique 
dans l’entreprise. Un événement, au format 
peu conventionnel et innovant, qui a pointé les 
tensions apparues autour du numérique en 
entreprise : évolution dans la façon de manager, 
travail à distance, connexion continue…
Chacun, à un moment ou un autre, est plus ou 
moins impacté par le monde digital, qui réclame 

une adaptation permanente et la capacité à 
gérer les tâches de manière fragmentée. Carole 
Petroni, pose aussi la question des missions 
entrepreneuriales du dirigeant qui porte, 
aujourd’hui, plusieurs casquettes et le paradoxe 
entre proximité et isolement qui interroge sur les 
modes de coopération.
«  Finalement, le numérique n’est-il pas une 
nouvelle façon de faire ensemble et à apprivoiser 
chacun à sa façon », s’interroge, en conclusion, 
Laurent Londeix, délégué régional Orange 
Provence Côte d’Azur. •

Texte et photos Angélique CALLES

#DSFtravail #Toulon
Retrouvez la restitution de l’atelier sur le site DSF : 
https://digital-society-forum.orange.com 

CHIFFRES CLES DE LA FNAIM 

370 points de ventes dans le Var
avec 2 500 collaborateurs et plus
de 100 millions de CA.
Près de 15 000 annonces proposées 
sur le site fnaim-var.com, 
comprenant appartements, maisons, 
villas, programmes neufs, locaux 
professionnels, terrains sur l’ensemble 
du territoire varois. Dont près de
13 000 biens à la vente et 2 000 biens
à la location.
1ère communauté européenne de 
professionnels de l’immobilier avec
10 000 adhérents au plan national 
70% des transactions en France (source 
CGEDD)
7,1 /10 satisfaction selon IFOP Opinion 
System, en hausse depuis 3 ans
73 % d’intentions de recommandation
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Vœux au monde économique

Réforme des pôles de compétitivité

Roland Rolfo : « Relever les défis qui nous attendent
pour faire prospérer l’artisanat »

Labellisation des 8 pôles en région Sud

C’est dans des locaux en travaux que Roland Rolfo, président de la Délégation 
du Var de la Chambre de métiers et de l’artisanat de région Provence-Alpes-
Côte d’Azur, a présenté ses vœux, le 29 janvier aux représentants du monde 
économique varois.

R oland Rolfo a remercié ceux qui avaient 
répondu à son invitation pour partager et 
échanger ensemble.

LE FIL ROUGE DE LA PROXIMITE
Il expliquait  : «  Mon mandat a débuté par le 
renforcement de notre présence auprès de ses 
ressortissant et je suis fier de voir que notre 
action commence à être connue et surtout, 
reconnue. 
Elle l’est grâce à l’engagement de tous, élus et 
agents de la Chambre de métiers et de l’artisanat 
de région, sur le terrain aux côtés des artisans et 
lors d’événements que nous portons, auprès de 
nos partenaires ».
Le président de la Délégation du Var ajoutait  : 
« Depuis le début de la mandature, un seul et 
unique fil rouge : la proximité. La Chambre de 
métiers et de l’artisanat de région propose 
aux artisans l’offre de services la plus large, 
la plus spécialisée, la plus adaptée et la plus 
individualisée.
En 2018, j’ai eu le plaisir de me rendre dans de 
nouvelles communes varoises pour signer une 
charte de soutien à l’économie de proximité avec 
les maires des villes de Six-Fours-les-Plages, La 
Seyne-sur-Mer, Carnoules, Le Beausset, Mons, 
Le Muy, La Valette-du-Var, Le Pradet, Cotignac et 
enfin La Garde.
Ces rencontres permettent aux artisans varois 
de nous identifier et de connaître notre offre de 
services. 
De nouvelles signatures de chartes sont déjà 
prévues pour 2019 ».

MOUVEMENT DES GILETS JAUNES
Pour Roland Rolfo  : « Cette fin d’année 2018 a 
été marquée par des événements d’ampleur 
économique et sociale, importante. Avec le 
mouvement des gilets jaunes, de nombreux 
artisans ont été touchés. Nous avons un rôle 

essentiel d’accompagnement, de lien et de 
relais entre les pouvoirs publics et la vie réelle 
des entreprises sur les territoires. En sondant les 
entreprises, pour mesurer les impacts sur leur 
activité. Et, parce que la Région a fait de nous 

le gestionnaire du fonds régional de solidarité 
de 2 millions d’€ débloqués pour les entreprises 
impactées. Je remercie ses représentants pour 
cette confiance.
Cette année encore, l’excellence était au 
rendez-vous dans les 7 campus de l’Université 
Régionale des Métiers et de l’Artisanat avec un 
taux de réussite supérieur à 85%.
Nous accueillons plus de 6 000 apprentis chaque 
année et c’est pour cela que tout a été mis en 
œuvre au sein de l’Université des Métiers pour 
aider les jeunes à trouver le métier de leurs 

rêves, s’y former et obtenir un emploi. C’est bien 
cela que l’on garantit à nos jeunes, un bel avenir 
professionnel avec un taux d’employabilité fixé 
à 80% ».

ACCUEILLIR DES APPRENTIS
Il poursuivait : «  J’encourage tous les chefs 
d’entreprise qui souhaitent se développer à 
accueillir des apprentis. Ne pas former un 
apprenti, c’est risquer de se retrouver en pénurie 
de main d’œuvre qualifiée. Recruter un apprenti, 
à la différence, c’est anticiper le développement 
économique de son entreprise, et donc sa 
pérennisation (…).

S’il y a un message que je souhaite que vous 
reteniez et fassiez passer aujourd’hui, c’est 
celui-ci. La Chambre de métiers est le partenaire 
d’avenir des entreprises artisanales. Quelle que 
soit leur taille, leur secteur d’activité, dans le 
haut-pays, sur la côte ou en métropole, nous 
avons des dispositifs qui leur permettront de 
structurer et de dynamiser leur développement, 
avec des effets multiplicateurs avérés. En 2019, 
mon vœu est qu’elle fasse la résolution de faire 
appel à leur Chambre de métiers.

Ensemble, avec les collaborateurs de la 
Chambre, nous relèverons les défis qui nous 
attendent pour faire prospérer l’artisanat sur 
notre territoire. Ensemble avec vous, chers 
partenaires, nous irons encore plus loin. Nous 
allons créer de nouveaux liens, de nouvelles 
passerelles pour faciliter et faire perdurer notre 
travail aux côtés des artisans. 
Continuons d’être mobilisés, concrets et 
efficaces ! C’est la clé pour réaliser de belles 
choses » ! •

Le gouvernement a annoncé la labellisation des pôles de compétitivité, 
entrant dans la phase 4 « 2019-2022 » de leur développement.

À cette occasion, le Premier ministre, qui a 
maintenu la labellisation des 8 pôles de 
la région Sud, a exprimé son ambition 

de permettre aux pôles de viser l’excellence 
dans leurs secteurs d’avenir et de rayonner au 
niveau européen.
Face au retrait progressif de l’État, la Région 
est plus que jamais un partenaire et un soutien 
privilégié des 8* pôles de compétitivité installés 
sur son territoire auxquels elle consacre 
chaque année près de 4 millions d’€. Les pôles 
représentent plus de 1 200 entreprises et près 
de 300 000 emplois en région Sud. Ils structurent 

les grandes filières stratégiques, en lien avec les 
Opérations d’Intérêt Régional, contribuent au 
maillage de l’économie 
de Provence-Alpes-Côte 
d’Azur, au renforcement 
de la compétitivité 
des entreprises et au 
développement du socle 
régional d’innovation.

«  Je me félicite du 
maintien de nos 8 pôles de compétitivité. 
Cette réussite est le fruit de notre mobilisation 

auprès du gouvernement et de l’implication des 
élus régionaux sur le terrain. C’est également 
la reconnaissance du dynamisme de notre 
économie. J’avais demandé au gouvernement 
de renforcer la dimension européenne des pôles 

de compétitivité et je 
me réjouis d’avoir été 
entendu sur ce point. 
D’ores et déjà, nos pôles 
OPITEC et SCS sont 
installés à Bruxelles 
et ont obtenu le label 
d’Or de la Commission 
européenne grâce à la 
qualité de leur travail. 

D’autres ont des représentants permanents 

à Bruxelles hébergés dans nos locaux. Nos 
8 pôles de compétitivité sont la vitrine de la 
région Sud. Notre ambition est de constituer des 
écosystèmes d’innovation à l’échelle mondiale, 
qui soutiennent la montée en gamme de nos 
entreprises et font émerger de futures pépites. 
C’est ainsi que nous gagnerons la bataille 
économique, la bataille pour la croissance et 
pour l’emploi  », a déclaré Renaud Muselier, 
président de la Région. •

*Fusion des pôles Pass et Terralia qui devient le 
pôle Alimentation Bien-être Naturalité (ABEN), SCS, 
Capenergies, Eau, Eurobiomed-CBS, Safe, Optitec, Mer 
Méditerranée

C’est ainsi que nous gagnerons
la bataille économique, la bataille 
pour la croissance et pour l’emploi

En partenariat avec la
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Marine Nationale

Un nouveau commandant pour la frégate Guépratte

Un nouveau commandant pour le PHM Commandant Bouan

Le 18 janvier, le capitaine de vaisseau (CV) Jean-Michel Martinet, adjoint 
à Toulon de l’amiral commandant la Force d’action navale (FAN), a fait 
reconnaître le CV Olivier Roussille comme commandant de la frégate type La 
Fayette (FLF) Guépratte, en remplacement du CV Jacques Mallard.

D urant les 18 mois de commandement 
du CV Mallard, les marins du Guépratte 
ont passé plus de 8 mois en mer. Ils 

ont été déployés en Mer Noire, dans l’océan 
Indien en passant par le Golfe arabo-persique 

et la Méditerranée orientale. Ils ont mené de 
nombreuses opérations, participant directement 
à la lutte contre les trafics illégaux, la piraterie ou 
le terrorisme.

OPERATION HERACLES
Le CV Olivier Roussille, natif de Toulouse, a 
rejoint la Marine nationale en 1997 en intégrant 
l’École navale. Breveté pilote d’avion en 2003, 
il est affecté à la flottille 21F, à Nîmes-Garons 
(ancienne base de l’aéronautique navale (BAN), 
d’affectation des avions de patrouille maritime, 
sur Atlantic). Il participe à de nombreuses 
opérations, dont l’opération Héraclès à Djibouti en 
2004 et Atalanta en 2010. Affecté 
par la suite en tant que directeur 
de promotion à l’École navale, il 
a réussi durant cette période le 
concours de l’École de Guerre. 
Décoré à de multiples reprises, 
il est affecté à l’état-major de 
l’aéronautique navale (ALAVIA), 
à Toulon, en tant que chargé de 
mission depuis septembre 2018.

BATIMENT
DE COMBAT POLYVALENT
Admise au service actif en 
2001, la FLF Guépratte est un 
bâtiment de combat polyvalent, 
capable d’opérer seul ou au 
sein d’une force navale. Grâce 
à sa conception furtive, ses 
équipements, son autonomie et 
son hélicoptère embarqué, elle 
peut opérer dans tout type de 
mission : opérations spéciales, 
recueil de renseignement ou 

encore la lutte contre les trafics illicites. D’une 
longueur de 125 mètres et d’une largeur de 15 
mètres, elle est armée par un équipage de 161 
marins.
La ville marraine du Guépratte est Metz.
4 autres frégates de ce type sont en service dans 
la Marine nationale (Surcouf, Courbet, Aconit, et 
La Fayette).•

Photos Marine nationale

Le 17 janvier, le capitaine de frégatte Yann-Éric Noat a pris le commandement 
du patrouilleur de haute mer Commandant Bouan (PHM CDT Bouan), en 
remplacement du capitaine de corvette Rémi Kaufmann.

D urant les 12 mois de commandement 
du capitaine de corvette Kaufmann, 
les marins du Commandant Bouan 

ont, notamment, été engagés dans le golfe de 

Guinée en mission « Corymbe » dont le but est 
la sécurisation et la coopération régionale, mais 
aussi durant l’exercice de coopération « African 
NEMO ».

OPERATIONS
DE DEFENSE AERIENNE
Le capitaine de frégate Yann-
Éric Noat, natif d’Antibes, a 
rejoint la Marine nationale, 
en 2002, en intégrant l’École 
Navale. À sa sortie de l’École, 
il se spécialise dans le 
Système d’Information et de 
communication (SIC) et exerce 
ses premières responsabilités 
en tant que chef de quart et 
chef de service à bord d’unités 
embarqués à Nouméa, Toulon 
et Halifax (Canada). Il est 
ensuite affecté comme chef de service SIC sur 
la frégate Forbin où il s’aguerrit dans le domaine 
des opérations de défense aérienne, durant les 
opérations Agapanthe 2012 (Afghanistan) puis 
Harmattan (Libye). Il rejoint le porte-avions 
Charles de Gaulle à l’été 2016 en tant que 
chef du service SIC et officier de conduite des 
opérations. Il participe à l’opération Chammal 
en Méditerranée Orientale puis au chantier de 
refonte à mi-vie du porte-avions.

SOUTIEN AUX FORCES SOUS-MARINES
Admis au service actif en 1984, le patrouilleur de 
haute mer Commandant Bouan est un bâtiment 

de combat polyvalent capable d’assurer de 
nombreuses missions comme le soutien aux 
forces sous-marines stratégiques, la surveillance 
des approches maritimes, et l’action de l’État 
en mer (sauvetage, police des mers…). D’une 
longueur de 80 mètres et d’une largeur de 
10 mètres, il est armé par un équipage de 87 
marins.

Le Commandant Bouan n’a pas de ville marraine, 
mais il entretient des liens avec la ville d’Agen.
7 autres patrouilleurs de ce type sont en service 
dans la marine nationale (4 basés à Toulon et 3 
Brest). •

Photos Marine nationale
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Réforme de la résiliation des contrats mutuelles

Revalorisation de la Prime d’activité

Dominique Trigon : « Un mauvais coup porté à la solidarité »

La CAF du Var face aux défis de la Prime d’activité

Le gouvernement souhaite modifier les règles de résiliation des contrats des 
mutuelles, via un amendement au projet de loi Pacte. 

L a Mutualité Française fédère la quasi-
totalité des mutuelles en France. 
Elle représente 650 mutuelles dans 

toute leur diversité : des complémentaires 
santé qui remboursent les dépenses des 
patients, mais aussi 2 600 services de soins et 
d’accompagnement (établissements hospitaliers, 
services petite enfance, crèches,  centres 
dentaires, centres spécialisés en audition et 
optique, structures et services tournés vers 
les personnes en situation de handicap ou les 
personnes âgées…). 

« CETTE REFORME PASSE À COTE DU SUJET »
Pour Dominique Trigon, président de la Délégation 
du Var : « Le projet du gouvernement permettrait 
à un assuré de changer de complémentaire 
santé au bout d’un an de contrat, lorsqu’il le 
souhaite et non plus en chaque fin d’année. La 
Mutualité Française estime que cette réforme 
non concertée et sans étude d’impact est une 
fausse bonne idée qui aura un impact négatif 
pour les assurés. 
Si l’objectif est de baisser les cotisations des 
mutuelles, cette réforme passe à côté du sujet. 
Les cotisations sont le reflet de l’évolution 

des taxes qui pèsent sur les mutuelles et des 
dépenses de santé qu’elles remboursent et qui 
ne cessent d’augmenter. 
Si l’objectif est de baisser les frais de gestion, 
c’est une fausse bonne idée 
parce que cette mesure va au 
contraire les augmenter quasi 
automatiquement au moins 
dans un premier temps. 
Et quel intérêt pour les 
Français qui peuvent déjà 
aujourd’hui changer tous les 
ans de complémentaire ? La 
résiliation, à tout moment, 
se retournerait contre les 
assurés les plus fragiles 
qui sont aussi les moins 
nomades ». 

« UNE INITIATIVE INSPIREE
PAR L’INDIVIDUALISME »
Le responsable mutualiste varois ajoute : « Cette 
mesure peut même constituer un obstacle à la 
nécessaire transformation du système de santé 
et à la régulation des dépenses de santé. Dans le 
cadre du tiers payant généralisé, les mutuelles 

s’étaient engagées à donner aux professionnels 
de santé des garanties de paiement, sur 
présentation d’une carte mutualiste, parce 
qu’elles acceptaient de considérer que les droits 
mutualistes étaient valides. Avec la résiliation 
à tout moment, le risque d’indu deviendrait 
considérable et rendrait inapplicables les 
engagements des mutuelles. 

Ce dispositif risquerait de déstructurer, une 
fois de plus, les mécanismes qui organisent la 
mutualisation et la solidarité et remettre en cause 
les actions de prévention et d’action sociale qui 
ne peuvent s’inscrire que dans le temps long. 
Au moment où de nombreux Français font 

part de leurs difficultés pour accéder à une 
complémentaire santé et réclament plus de 
cohésion, cette mesure réduit la complémentaire 
santé à un bien de consommation courante, où 
la seule question est le calcul coût/avantage 
immédiat pour soi-même et rien que pour soi-
même. La Mutualité Française s’élève contre 
cette initiative inspirée par l’individualisme et 
qui constituerait un mauvais coup porté à la 
solidarité ». •

LA MUTUALITE FRANCAISE DANS LE VAR

La Délégation Départementale Var de la 
Mutualité Française Sud, présidée par 
Dominique Trigon, réunit 12 Conseillers 
issus de 12 mutuelles présentes sur le 
département. Elle fédère 152 mutuelles 
dans le Var et compte 273 566 adhérents. 
Elle décline les missions fédérales, 
anime et coordonne la vie mutualiste en 
lien avec ses mutuelles sur le territoire. 
Le Service Prévention Promotion Santé, 
dont le groupe de travail est présidé 
par Sandrine Falasco, décline de 
nombreuses actions toute l’année et 
pour tous les publics.

DEMARCHES 100% DEMATERIALISEE
Les démarches s’effectuent en ligne, de 
manière 100% dématérialisée. Aucune 
demande papier ni pièce justificative 
ne sont nécessaires. Le simulateur et la 
demande de la Prime d’activité élargie 
sont disponibles, depuis le 1er janvier, 
sur le site caf.fr. Pour les usagers qui 
n’ont pas accès à Internet, des outils 
numériques en libre accès sont à leur 
disposition dans les accueils de la CAF 
du Var, ainsi que dans les locaux des 
partenaires relais (Maisons de services 
au public, points d’accès numériques...). 
Les personnes déjà bénéficiaires verront 
leur prime automatiquement revalorisée. 
Une fois que la première demande de 
Prime d’activité a été faite, la prestation 
est versée tous les mois par la CAF. 
Les bénéficiaires doivent déclarer tous 
les 3 mois leurs revenus du trimestre 
précédent, sur caf.fr ou sur l’appli-
mobile « Caf-Mon Compte ». 

Dans le cadre de la loi portant sur les mesures d’urgence économique et so-
ciale, le gouvernement a annoncé l’augmentation du montant et du nombre 
de bénéficiaires de la Prime d’activité. 

A u total, près d’un million de foyers sup-
plémentaires pourraient en bénéficier. 
La Prime d’activité est un complément 

de revenu mensuel versé, sous condition de res-
sources, aux actifs dès 18 ans, qu’ils soient sala-
riés ou travailleurs indépendants. Elle est versée 
par les caisses d’Allocations familiales (CAF) ou 
par la Mutualité sociale agricole (MSA). 

LA CAF EST MOBILISEE
Julien Orlandini, directeur de la CAF du Var, 
explique les démarches à suivre  : « Elle prend 
en compte l’ensemble des revenus de la famille, 
ainsi que le nombre de personnes présentes au 
foyer pour calculer les droits aux prestations 
familiales et sociales, afin de soutenir davantage 
les foyers aux revenus modestes. La Prime 
d’activité est versée mensuellement, à terme 
échu. C’est pour cela qu’elle est versée à partir 
du 5 du mois suivant la demande. Cette mission 
a été confiée à la branche Famille. La CAF du 
Var est au rendez-vous et est entièrement 
mobilisée pour cette mise en œuvre. C’est un 
défi considérable » ! 
Il ajoute  : «  Défi du volume, puisqu’il nous a 

fallu traiter les demandes de plus de 14 000 
nouveaux bénéficiaires (10 fois le volume 

habituel) et assurer en même temps la réussite 
du renouvellement des droits payables début 
février. Défi du pilotage, puisque cela implique 
une réactivité et une agilité très fortes des 
équipes face à une charge exceptionnelle. Défi du 
service, car les flux et demandes d’information 
sont très élevés. Défi social, enfin, car il s’agit 
d’être au rendez-vous de la confiance des 
pouvoirs publics et des citoyens, pour soutenir le 
pouvoir d’achat. La CAF 83, à travers ses équipes 
soutenues par le Conseil d’Administration, est 
au rendez-vous car elle peut s’appuyer sur sa 
capacité d’adaptation et son expérience dans la 
mise en œuvre de réformes réglementaires (RSA, 
prime d’activité...) ». 

DELAIS DE PAIEMENT
Le directeur reprend  : «  Néanmoins, si nous 
restons vigilants à offrir la meilleure qualité de 
service, la mise en place de cette revalorisation, 
associée à une période de renouvellement des 
droits traditionnellement chargée, peut avoir des 
incidences sur nos délais de traitement. Nous 
lançons un appel à la compréhension de nos 
usagers et leur assurons que tous les efforts sont 
à l’œuvre pour maintenir notre qualité de service. 
Les nouveaux demandeurs, ou les personnes 
ayant un doute sur leur droit, pourront passer par 
le simulateur avant d’entamer une démarche. 

Chaque situation étant particulière, les droits 

seront calculés sur la base des éléments fournis, 

dans une limite de 100€ par bénéficiaire ». •
Photo Gilles CARVOYEUR

Si l’objectif est de baisser les frais 
de gestion, c’est une fausse bonne 
idée parce que cette mesure va au 
contraire les augmenter… 

En partenariat avec la Mutualité Française
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Job Dating

Marie Fédérici, nouvelle présidente de la Jeune Chambre Économique

1er stage, 1er job, opération réussie !

Chaque année, la Jeune Chambre Économique de Toulon et sa région (asso-
ciation loi 1901 affiliée à la Jeune Chambre Économique française) élit un 
nouveau bureau pour la représenter.

L a passation de pouvoir s’est déroulée, le 
23 janvier à La Bastide Verte, en présence 
des membres de l’association et de nom-

breux invités.

UN ROLE D’INCUBATEUR
DE LEADERS CITOYENS
Cette année, c’est Marie Fédérici qui a été élue 
pour succéder à Éloïse Moreau. À tout juste 24 
ans, la nouvelle présidente s’est lancée un défi 
de taille, à savoir repenser le fonctionnement 
de la JCE Toulon et sa région en s’inspirant de 
nouvelles méthodes de management, pour 
plus que jamais impliquer les membres et pour 
maximiser son rôle d’incubateur de leaders 
citoyens.
Dans cette tâche, elle sera accompagnée de 
Cécile Langlois au poste de secrétaire générale 
et d’Adrien Beltran au poste de trésorier, ainsi 
que de deux chargés de mission (Benjamin 
Pagliai et Guillaume Toucas). 
L’année 2019 sera riche en termes d’impact 
positif sur le territoire ! « Les actions de la Jeune 
Chambre Économique sont menées par de 
jeunes citoyens bénévoles et sont axées sur le 
développement économique, l’accès à l’emploi, 
l’aménagement du territoire et la préservation de 
la planète », indique Marie Fédérici.

La nouvelle présidente rappelle les principales 
actions en cours :
«  Le développement de l’économie locale au 
travers de l’événement «  ICI Localissime », une 
journée dédiée aux acteurs des circuits courts de 
l’aire toulonnaise. Cet événement aura lieu le 6 
avril à La Seyne-sur-Mer.
Le déploiement du CV Citoyen pour permettre 
aux jeunes (et moins jeunes) d’accéder 
plus facilement à l’emploi en valorisant et 
professionnalisant leurs compétences bénévoles 
ou associatives. Nous travaillons, ainsi, avec les 
missions locales sur ce sujet ».

LES ACTIONS EN PREPARATION 
Elle ajoute : « Les membres de la Jeune Chambre 
travaillent à mettre en place une commission 
de travail autour de la gestion des déchets. 
Plusieurs pistes sont à l’étude et 2019 devrait 
voir l’émergence d’un projet concret à impact 
positif pour notre territoire ». 

« La Tournée des Ducs, le retour », inspirée d’une 
action menée par la JCE, l’objectif est de faire 
(re)découvrir le centre-ville aux toulonnais. « Ce 
projet est en bonne voie car nous comptons parmi 
nos membres 2 co-directrices de commission 
très motivées pour mener à bien cette mission 

qui pourrait trouver résonance chez d’autres 
acteurs économiques du territoire ».
Ainsi, la 2ème édition du World Clean Up Day est 
une journée mondiale pour mobiliser 5% de la 
planète autour du ramassage de déchets. Forte 
du succès de la première édition, organisée à 
Hyères, la JCETr voit plus grand.
La présidente conclut : « Il s’agit de coordonner 
les multiples initiatives sur le territoire pour 

plus de visibilité et encore plus de participants. 
Nous recherchons des personnes motivées qui 
pourraient nous épauler dans le pilotage de 
cette action pleine de sens et à impact positif 
pour notre métropole et notre environnement 
direct. Nous travaillons avec notre partenaire TVT 
autour d’une action d’envergure nationale alliant 
plusieurs facettes de notre métropole ». •

Fin janvier, un Job Dating pour l’emploi des jeunes était organisé à Toulon, 
avec le Crédit Agricole Provence Côte d’Azur et Wizbii.

E n 2017 et 2018, le Crédit Agricole 
Provence Côte d’Azur et Wizbii ont 
organisé 3 Job Dating (à Sophia Antipolis, 

Toulon et Manosque). 29 entreprises régionales y 
ont rencontré 165 candidats. 

UNE OPPORTUNITE EN OR
Fin janvier à Toulon, une dizaine d’entreprises 
de la région à la recherche de jeunes talents 
en CDI et en CDD était présente (Crédit 
Agricole, Mc Donald’s, Intermarché, etc.). Des 
postes de développeurs WEB, développeurs 
WEB FULL STACK , responsables opérationnel, 
assistants de direction, employés commerciaux, 
animateurs comptables, conseillers clientèle et 
bien d’autres étaient à pourvoir ! Le rendez-vous 
a réuni 7 entreprises, et 65 candidats. Environ 
20 candidats seront revus par les recruteurs 
pour un second entretien. Clément Baraille, qui 
a participé au Job Dating “1er stage 1er job“, à 
Toulon l’année dernière, raconte : « J’ai trouvé 
un CDI lors du Job Dating, donc je suis vraiment 
content d’y avoir participé ! ».
À l’heure où le chômage des jeunes (15-24 ans) 
atteint 21,1 % au niveau national (sources : 
INSEE, Pôle Emploi, octobre 2018), ces Job 

Dating représentent une opportunité en or pour 
se faire repérer sur le marché du travail, et 
particulièrement celui de Toulon.

130 JOB DATING PARTOUT EN FRANCE
Avec 130 Job Dating, plus de 8 000 candidats, 
1 000 entreprises et 2 300 postes à pourvoir, 
le Crédit Agricole et Wizbii poursuivent leur 
engagement pour l’emploi des jeunes en 2019 
avec l’initiative “1er Stage 1er Job“. Avec ce 

dispositif, il s’agit de permettre aux jeunes 
de développer leur réseau professionnel et 
décrocher leurs futurs stages, alternances ou 
emplois. 

«  L’opération “1er Stage, 1er Job“, permet de 
casser les codes d’un entretien classique. Grâce 
au Crédit Agricole et Wizbii, ce sont 60 à 80 
candidats de 18 à 30 ans qui se réunissent dans 
un lieu convivial autour d’un apéritif dînatoire 
pour rencontrer des entreprises. Ces échanges 
se déroulent dans des endroits insolites tels que 
des bars, musées, opéras, châteaux, aquarium 
ou encore stades de football. Des rencontres 
originales et informelles qui permettent aux 
jeunes d’effectuer des entretiens privilégiés 
avec les recruteurs de la région, de secteurs 
d’activité variés  », expliquent les responsables 
de la banque verte !

Ce dispositif a été testé et approuvé par les 
entreprises et les jeunes qui y ont participé. 
Cette initiative a largement fait ses preuves lors 
de sa 1ère édition puisque 83 %* des entreprises 
participantes envisagent ou ont entamé des 
processus de recrutement et 71 %* des jeunes 
ont trouvé le dispositif utile dans leur recherche 
d’emploi ! (*chiffres au 31 juillet 2018, étude 
Wizbii). •
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Tour du Var 2019

Hubert Falco : « Il est urgent d’augmenter les effectifs
de la police nationale »

Une arrivée en apothéose sur le mont Faron !

Lancée il y a un an, la Police de Sécurité du Quotidien, part d’un constat, celui 
d’une relation entre les forces de l’ordre et les Français qui ne doit jamais se 
tendre ni s’éprouver.

A insi, à l’occasion du premier 
anniversaire de la Police de Sécurité du 
Quotidien (PSQ), Christophe Castaner, 

ministre de l’Intérieur, a annoncé la création de 
nouveaux quartiers de reconquête républicaine, 
parmi lesquels à Toulon et La Seyne-sur-Mer les 
quartiers Pontcarral, Sainte Musse, La Beaucaire 
et Berthe.

LE VAL DES ROUGIERES PAS RETENU !
Pour Hubert Falco, maire de Toulon, président 
de TPM et ancien ministre  : « J’apprends avec 
soulagement que le ministre de l’Intérieur a 
retenu parmi les 17 nouveaux QRR (Quartiers 
de Reconquête Républicaine), Berthe, La 
Beaucaire, Pontcarral et Sainte-Musse. Je 
regrette, cependant, que le quartier Val des 
Rougières, à Hyères, n’ait pas été retenu dans ce 
dispositif. Comme l’a rappelé à de nombreuses 
reprises le maire de Hyères, Jean Pierre Giran, 
il en a vraiment besoin. L’inscription de ces 
quatre quartiers dans le dispositif de «  police 
du quotidien  » est un début de réponse à nos 
demandes répétées depuis 2017 de moyens 
supplémentaires de sécurité, de moyens à la 
hauteur des enjeux de notre territoire face à une 
évolution préoccupante de la délinquance liée au 
trafic de drogue et à l’augmentation des morts 
violentes en découlant ». 

AUGMENTER LES EFFECTIFS DE LA POLICE
Le maire de Toulon ajoute  : «  Il était devenu 
crucial et urgent que le gouvernement prenne 
des mesures efficaces et concrètes. La mise 

en place pour Toulon et La Seyne-sur-Mer du 
dispositif QRR devrait répondre en partie à ce 
sentiment d’abandon que nous ressentions de 
la part de l’État. Nous n’avons de cesse, avec 
mes collègues maires de Hyères, Jean Pierre 

Giran et de La Seyne-sur-Mer, Marc Vuillemot, de 
rappeler l’urgence d’augmenter les effectifs de 
la police nationale dans la zone de sécurité de la 
Métropole et d’améliorer leurs moyens matériels 
et techniques. Sur le terrain, je constate au 
quotidien que les policiers réalisent un travail 
remarquable dans des conditions toujours plus 
difficiles, surtout ces dernières semaines. Ils 
méritent des conditions d’exercice à la hauteur 
de la difficulté de leur mission. Avec la police 

municipale, nous nous efforçons d’être des 
partenaires efficaces à leurs côtés ». 
Hubert Falco conclut : « Nos concitoyens, quant à 
eux, méritent une police nationale correctement 
dimensionnée pour pouvoir répondre aux enjeux 
de sécurité qui sont ceux d’aujourd’hui et 
auxquels seul l’État, à travers sa compétence 
régalienne, est en mesure de véritablement 
répondre.  
Je souhaite que ce nouveau dispositif soit 
accompagné de moyens humains et matériels 
concrets permettant ainsi à nos quartiers de 
retrouver leur sérénité ». 

LUTTER CONTRE LES TRAFICS
De son côté, la députée Émilie Guerel s’est 
félicitée «  de l’intégration de la Seyne-sur-Mer 
et de Toulon au dispositif, par le ministère de 
l’Intérieur ». 
La parlementaire avait interpellé à plusieurs 
reprises le ministre de l’Intérieur, suite aux 
nombreux actes de délinquances, aux homicides 
et règlements de compte perpétrés au sein de 
la ville de La Seyne-sur-Mer : « Je me félicite de 
cette décision qui promet de renforcer les forces 
policières sur le terrain, les unités de proximité 
judiciaire et les liens avec les acteurs locaux. 
Cette Police de Sécurité du Quotidien a pour 
objectif de lutter contre les trafics et les actes 
de délinquance mais surtout de faire reculer 
l’insécurité et le sentiment d’insécurité qui 
restent prégnants chez nos concitoyens ».
À noter enfin, le déplacement de Jean-Luc 
Videlaine, préfet du Var, au quartier Berthe de La 
Seyne-sur-Mer (notre photo), nouveau quartier 
de reconquête républicaine dans le cadre de la 
Police de sécurité du quotidien. •

Propos recueillis par Gilles CARVOYEUR
Photo Préfecture du Var

Le 51ème Tour du Haut Var, rebaptisé subtilement, mais logiquement « Tour 
du Var  » par Hubert Falco, maire de Toulon et président de la Métropole, 
terminera en beauté par la 3ème étape La Londe-les-Maures - mont Faron !

P our pouvoir vivre ce moment unique, 
rendez-vous le dimanche 24 février, à 
l’arrivée du Tour du Var sur le mont Faron.

EPREUVE NERVEUSE
Effectivement, c’est un superbe spectacle qui 
attend les amateurs de cyclisme de haut niveau. 
Car, la 3ème étape est très courte (138 km), et 
sera très difficile à contrôler. Les spécialistes 
s’attendent à une épreuve nerveuse qui se 
jouera, très probablement, dans les 10 derniers 
kilomètres. Pour tous, c’est bien le mont Faron 

qui fera l’ultime décision, notamment dans le 
redoutable dernier kilomètre. De toute façon, 
cela promet un très beau spectacle  ! « Ce 
n’est pas tous les jours que le « Tour du Var  » 
arrive sur le mont Faron et qu’on a, en plus, la 
possibilité d’emprunter le parcours fermé devant 
des spectateurs survoltés », commente David 
Moncoutié.

LE FARON, UN MONT MYTHIQUE
À l’image de Hubert Falco, maire de Toulon, son 
adjoint Jérôme Navarro, qui préside aussi la Régie 

des Installations Touristiques du mont Faron 
(REDIF), est particulièrement enthousiaste : « Le 
Faron est un mont mythique pour les passionnés 
de vélo. Dans un passé pas si lointain, le Faron a 

accueilli de très grandes épreuves cyclistes (Tour 
PACA, Tour Méditerranéen, Paris-Nice) et même 
le Tour de France ! Ces 40 dernières années, les 

plus grands champions cyclistes, français ou 
étrangers, ont grimpé le mont Faron ».
De toute évidence, l’arrivée du « Tour du Var  » 
sur le mont Faron est un événement sportif 
exceptionnel. Devenu «  Tour du Var  », il était 
normal que l’arrivée se fasse à Toulon, capitale 
du Var.
« C’est une grande fierté pour Toulon d’accueillir 
cette épreuve, qui marque le retour du cyclisme 
à Toulon, ville sportive qui compte, tout au long 
de l’année 1,7 millions d’utilisateurs de nos 
structures sportives, c’est aussi une chance pour 
faire connaître ou redécouvrir aux nombreux 
spectateurs ce site exceptionnel du mont Faron 
et son superbe téléphérique  », conclut, sous le 
charme, Jérôme Navarro. •

Propos recueillis par Gilles CARVOYEUR

c’est bien le mont Faron qui fera 
l’ultime décision, notamment dans 
le redoutable dernier kilomètre.
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Allô Monsieur le Maire, 0 8000 83 160 !
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Thierry Albertini, le maire, aime La Valette ! Il connaît parfaitement la ville 
qui l’a vu grandir et dont il est le maire depuis que Christiane Hummel lui a 
confi é les rênes, en avril dernier.

I l est persuadé que l’échelon communal 
doit conserver la primauté dans l’État. « La 
place de la commune repose sur un lien de 

proximité, essentiel au niveau de la commune. 
C’est pourquoi, après l’application citoyenne qui 
est en service depuis le 1er février, nous mettons 
en service un numéro d’appel, Allô Monsieur le 
Maire 0 8000 83 160, numéro vert gratuit, à par-
tir du 1er mars. Ce service composé de 3 agents 
répondra aux petits soucis du quotidien, en ef-
fectuant des interventions légères et rapides, 
au niveau de la voirie, de l’éclairage public, des 
espaces verts », explique Thierry Albertini.

INTERCONNEXION AVEC L’APPLICATION
Le premier magistrat de La Valette-du-Var ra-
conte comment lui est venue cette idée : « C’est 
à la suite de mes nombreuses rencontres avec 
les habitants à l’occasion des réunions de quar-
tiers que nous organisons chaque mois dans 
tous les quartiers ou lors de manifestations et 
festivités en ville. Les habitants me signalaient 
des petits problèmes de tous les jours, qui pou-
vaient être réglés immédiatement ou en très peu 
de temps ».
Pour donner une effi cacité à ce nouveau service, 

les 3 agents travailleront 7 jours sur 7 aux ho-
raires habituels d’ouverture de la mairie. «  La 
nuit, les messages seront enregistrés pour une 
intervention le lendemain. Les appels seront 
également basculés automatiquement vers l’ap-
plication citoyenne et, en même temps, les clics 
effectués sur l’application citoyenne seront redi-
rigés vers Allô Monsieur Le Maire. La force de ce 
système est de créer une interconnexion entre 
les deux dispositifs dans l’optique d’un meilleur 
service de proximité ».

PARTAGE D’EXPERIENCE
Pour mettre au point, ce service d’appel, Thierry 
Albertini s’est inspiré de deux communes (Bri-
gnoles et La Crau) où un dispositif identique est 
déjà en place. « On ne s’est pas contenté de faire 
un copier-coller. Nous avons adapté le dispositif 
aux besoins et contraintes de la ville, mais en 
nous appuyant sur l’expérience des communes 
de Brignoles et La Crau. Les 3 agents dédiés sont 
polyvalents et patrouilleront également dans la 
ville pour repérer les petits dysfonctionnements 
avant même qu’ils ne soient signalés par les 
administrés et pour les répercuter auprès des 
services concernés. En outre, depuis la mise 

en place de l’application citoyenne, ce sont plu-
sieurs milliers de messages qui ont été envoyés 
pour signaler des problèmes au niveau de la 
voirie, de la signalisation, voire des tentatives de 
vols que nous avons répercuté à la police natio-
nale », explique le maire.
Cette expérience sera bientôt partagée avec les 
autres communes de la Métropole  : «  Chacun 
doit apporter son expérience. Nous profi tons de 
celle des autres communes et, en retour, nous 
leur feront partager la nôtre  », conclut Thierry 
Albertini. •

Propos recueillis par Gilles CARVOYEUR

UN SERVICE DE PROXIMITÉ
POUR LES ADMINISTRÉS

La Ville de La Valette-du-Var propose un nouveau 
service d’intervention rapide à destination des Valettois 
et s’engage, ainsi, dans une démarche de proximité, 
d’écoute et de modernisation du service public afi n 
d’améliorer la qualité de vie de ses administrés. 
Pour résoudre de manière effi cace les problèmes de 
la vie quotidienne, un seul numéro : Allô Monsieur le 
Maire !
Numéro Vert 0 8000 83160 (appel gratuit) – 7j/7
Vous pouvez signaler tout problème rencontré sur le 
domaine public : 
· Des dégradations du mobilier urbain (banc cassé …),
· Un problème de salubrité (encombrants, dépôts 
d’ordures …),
· Une voirie endommagée (trou sur la chaussée …),
· Une panne d’éclairage public,
· Espaces verts (un arbre déraciné…).
Une équipe, composée de 3 agents polyvalents des 
services techniques, répond à vos appels et s’engage 
à intervenir sous 24h sur le domaine public pour y 
apporter une solution adaptée.
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Pole jeune public 

Jean-Louis Masson : « La loi ELAN
va avoir des conséquences désastreuses » ! 

Hommage à la poétique de Tonino Guerra 

Depuis plusieurs mois, le parti Les Républicains (LR) s’interroge sur les 
questions de la France des banlieues. Une problématique très prégnante 
dans plusieurs quartiers de la Garde (Romain Rolland, La Planquette). 

C ’est pourquoi, la fédération LR du Var a 
organisé une visite du quartier Romain 
Rolland et du commissariat de police de 

La Garde, le 7 février dernier, lors de la venue 
dans le Var du président national des LR, Laurent 
Wauquiez. 
« Pourtant, 5 millions d’€ vont être investis par 
la SAGEM dans le quartier Romain Rolland  », 
rappelle Charles Ignatoff, directeur général du 
bailleur social.

CONSEQUENCES DE LA LOI ELAN
Car, Jean-Louis Masson, l’ancien maire de La 
Garde s’inquiète : « Lors de la visite de Laurent 
Wauquiez, c’était une occasion d’échanger avec 

les habitants du quartier Romain Rolland et avec 
les policiers. Le quartier présente des difficultés 
et rencontrera des problèmes de mixité sociale si 
on met en place la loi ELAN, qui vise à concentrer 
les offices HLM au profit d’offices nationaux. 
Cette loi ELAN pourra être mise en place dans 
les grandes villes et les métropoles, mais pas 
dans les territoires plus reculés, à la campagne 
notamment.
Le gouvernement a baissé le montant des 
APL, arguant du fait que cette baisse serait 
compensée par les bailleurs sociaux. Mais, la 
plupart ne le peuvent pas, sauf à vendre une 
partie de leur patrimoine, ce qui va à l’encontre 
des objectifs mêmes de la loi ELAN !

Personnellement, j’ai fait une proposition de loi 
qui demandait de ne plus calculer le quota de 
25% de logements sociaux sur le stock mais sur 
le flux  ! C’est un vrai sujet mais il n’a pas été 
retenu par le gouvernement ». •

Propos recueillis par Gilles CARVOYEUR

« Voyage ou une histoire de deux petits vieux », c’est 
une histoire qui avance lentement. Elle parle d’un 
amour antique au parfum de romarin. Le 27 février, à 
16 heures, au théâtre du Rocher. Pour un public de 4 
à 7 ans.

Ç a commence un jour 
d’octobre : Rico et Zaïra, 
un couple de petits-vieux 

arpente ses souvenirs au gré 
d’un singulier voyage de noces, 
un voyage entrepris des années 
après leur mariage. Ils ont quatre-
vingt-dix ans, et s’apprêtent à 
rendre hommage à la vie qui fut 
la leur. Ils se mettent à marcher 
le long du fleuve, au milieu des 
cailloux et des langues d’eau. Le 
paysage se teint de blanc. C’est 
l’hiver, un moulin, la vieillesse. 
Rico et Zaira s’arrêtent, ils se 
souviennent des moments passés 
ensemble, puis ils repartent. Ils 
continuent leur voyage vers la mer, 
avec une force insolite pour deux 
vieux. Les souvenirs se confondent 
avec les rencontres, la réalité avec 
la fantaisie, car les yeux de Rico et 

Zaira révèlent une extraordinaire 
capacité à regarder les choses, 
mêmes les plus petites.
En s’emparant de cette histoire 
délicate et émouvante, le Teatro 
delle Briciole rend hommage à la 
poésie de l’auteur italien Tonino 
Guerra. •

« VOYAGE OU UNE HISTOIRE
DE DEUX PETITS VIEUX »                                                  
De et avec Beatrice Baruffini et 
Agnese Scotti
Dessins : Matteo Salsi
Costumes : Patrizia Caggiati
Lumières  : Paolo Gamper, 
musiques
Sons : Dario Andreoli
Scénographie  : LabTdB (Paolo 
Romanini)
Voix off : Dominique Tack
Traduction : Dominique Tack



Carqueiranne
La ville labellisée « Ville Active et Sportive » !

La ville de Carqueiranne a été labellisée par le Conseil National des Villes 
actives et Sportives, et rejoint 256 autres villes labellisées pour la période 
2019-2021.

D éjà lauréate du label « Ville Sportive », 
décerné par la Comité Régional 
Olympique et Sportif CROS depuis 

2016, la commune a candidaté, à l’automne 
2018, pour recevoir ce nouveau label.

FIERTE ET RECOMPENSE
Pour rappel, le label « Ville Active & Sportive » est 
organisé par le Conseil National des Villes Actives 
et Sportives (CNVAS), représenté par le Ministère 
des Sports, l’ANDES et l’UNION sport & cycle.
Pour Robert Masson, le maire de la cité : « C’est 
une fi erté et une récompense pour la politique 
sportive locale et son tissu associatif. À la lecture 
des dossiers, le jury a remarqué des orientations 
retenues par les communes, notamment les 
événements de promotion autour du sport-santé 
et du sport féminin ainsi que le caractère innovant 
des infrastructures sportives de proximité pour 
s’adapter au caractère majoritairement libre et 
autonome de la pratique physique et sportive, 
à l’image de la forte progression des aires de 
fi tness pratiqué dans l’espace public ».
Le maire ajoute  : «  Ce label a pour objet de 
distinguer les communes qui développent des 

politiques volontaristes pour promouvoir l’activité 
physique et sportive, sous toutes ses formes, et 
accessible au plus grand nombre. Il est attribué 
sur une échelle de 1 à 4 lauriers pour une durée 
de 3 ans sur la base de 4 critères : la motivation 
de la candidature, la présentation du projet 
sportif, l’état des lieux sportifs du territoire et la 
politique sportive et les initiatives innovantes ».

DEVELOPPER LE NOMBRE DE PRATIQUANTS
Concrètement, ce label est décerné en 
Partenariat avec le Conseil National des Villes 
Actives & Sportives (Ministère des Sports).
Ainsi, le Ministère met en œuvre une politique 
de développement des pratiques sportives 
pour le plus grand nombre. Cette politique, qui 
vise à augmenter de 3 millions le nombre de 
pratiquants d’ici 2022, a pour objet de lever 
les freins qui empêchent ou limitent l’accès de 
chacune et chacun au sport et vise à réduire les 
inégalités d’accès à la pratique régulière d’une 
activité physique et sportive.
De plus, l’ANDES, l’Association Nationale Des 
Élus en charge du Sport, regroupe les élus locaux 
en charge des sports en France métropolitaine 

et en Outre-mer, permettant d’échanger 
sur les politiques sportives des villes et de 
représenter les intérêts des collectivités locales 
auprès de l’État et du Mouvement Sportif. Son 
action contribue à soutenir les communes qui 
représentent le premier fi nanceur public du sport 
en France. 
Enfi n, l’Union Sport & Cycle a pour principal 

objet la représentation offi cielle et la défense, 
sous toutes leurs formes, au niveau national 
et international, de toutes les entreprises 
industrielles et commerciales du secteur 
économique des articles et équipements de 
sports, de loisirs, du cycle et de la mobilité. •
La ville de Carqueiranne a obtenu le label « Ville Active 
et Sportive » 2 lauriers – Millésime 2019 – 2021.
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À la Villa Noailles

130 auteurs au rendez-vous de la Fête du Livre

Une chambre ailleurs, hôtels d’architectes

Les 11 et 12 mai, la ville d’Hyères organise la cinquième édition de la Fête du 
Livre au Forum du Casino.

E n effet, pour la cinquième année, la ville 
d’Hyères, en partenariat avec Charle-
magne, CapCulture, l’Espace Culturel 

Leclerc et la librairie La Soupe de l’Espace, invite 
plus de 130 auteurs à présenter leurs derniers 
ouvrages et à échanger avec leurs lecteurs, le 
temps d’un week-end 100% littéraire.
Ces deux journées seront, également, rythmées 
par de nombreuses conférences, des Master 
classes ou encore des ateliers pour enfants, 
animés par les auteurs ou des professionnels 
du milieu.
C’est Jean-Christophe Rufin, de l’Académie fran-
çaise, qui assume pour cette Fête du Livre 2019, 
la présidence d’honneur. Écrivain, médecin, di-

plomate et grand voyageur, il présentera “Les 
sept mariages d’Edgar et Ludmilla“, son nouveau 
roman, publié aux Éditions Gallimard.
Également présent à cet événement culturel in-
contournable, Jean Teulé, formidable romancier, 
souvent primé et adapté au cinéma et au théâtre. 

C’est lui qui, cette année est l’invité d’honneur. 
Il présentera son nouveau roman “Gare à Lou !“, 
publié aux Éditions Julliard. 
Enfin, la maison d’édition invitée sera “Les Édi-
tions de l’Olivier“, représentées par leur fon-
dateur, Olivier Cohen. Ces trente dernières an-
nées, les Éditions de L’Olivier se sont imposées, 
comme une maison d’édition incontournable du 
paysage éditorial français.

À noter que les portraits des auteurs présents, 
représentés dans les catégories littérature, po-
lar, sciences humaines, beaux-livres, pratique, 
jeunesse/BD et les auteurs du sud, seront dévoi-
lés, chaque semaine, sur le site Internet www.
fetedulivre.hyeres.fr et sur la page Facebook @
fetedulivrehyeres •

Crédits Photos :
Jean-Christophe Rufin - © F. Mantovani Gallimard

Olivier Cohen - © Olivier Dion

Depuis son ouverture en 2003, le centre d’art villa Noailles programme et 
produit une exposition annuelle d’architecture thématique ou monographique. 

E t, depuis quatre ans, une seconde 
exposition consacrée à une architecture 
remarquable du département du Var. 

Le commissariat est confié à Benjamin Lafore, 
Sébastien Martinez-Barat (architectes) et Audrey 
Teichmann (commissaire indépendante).

UNE CHAMBRE AILLEURS 
En 2019, l’exposition “Une chambre ailleurs“ 
aborde, à travers une vingtaine de projets, les 
rituels et les espaces produits par et pour les 
voyageurs volontaires, qu’ils soient touristes, 
travailleurs ou promeneurs. Elle montre une 
domesticité autre, qui n’hésite pas à éprouver 
des formes que le quotidien ne peut admettre. 
Aussi loin que l’idée de voyage existe, disposer 
d’un endroit pour dormir a rythmé et conditionné 
les mouvements de personnes. En Occident, 
la société industrielle développe un mode 
d’hospitalité contractualisé qui donne accès à 
un espace domestique loin de chez soi contre 
une somme d’argent. Domesticité confortable et 
sécurisée accessible partout ailleurs, la chambre 

d’hôtel devient la condition sine qua-non pour 
l’essor de la diplomatie, du tourisme et des 

échanges commerciaux. Qu’ils soient élaborés 
dans le cadre d’un diplôme d’architecture, d’une 
biennale, d’un projet de recherche ou d’une 
commande plus conventionnelle, les projets 
rassemblés pour l’exposition s’inscrivent à la 

fois dans cette fantasmagorie de l’hôtel comme 
lieu des possibles loin du foyer, et montrent aussi 
la volonté de trouver de nouveaux dispositifs 
d’hospitalité loin des typologies connues.
Pour sa quatrième exposition sur une 
architecture remarquable du Var, le centre 
d’art aborde une maison de villégiature peu 
connue, conçue par un maître de l’architecture 
moderne dans les années 1930. Par sa proximité 
géographique avec la villa Noailles et les choix 
artistiques de Mme de Mandrot, la villa du 
Pradet ajoute à la cartographie des constructions 
modernes du département un exemple notable 
de l’engouement des mécènes pour ce territoire.
« Je voudrais votre conseil et discuter avec vous 
d’un projet caressé depuis longtemps. Trouver un 
coin de soleil français où vous me construirez ma 
maison » ! Ce vœu exprimé à Le Corbusier fonde 
le projet de la villa de Mandrot, dite L’Artaude, 
achevée en 1931, maison de villégiature 
d’Hélène de Mandrot, châtelaine de La Sarraz, 
qui entend signifier son engagement auprès des 
modernes. •

UNE CHAMBRE AILLEURS
Hôtels d’architectes

17 février - 17 mars 2019
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Stationnement

Jean-François Mauté : « L’UA2P Nord et Sud,
lien essentiel avec les élus »

INDIGO ouvre un parking premium, le parking Joffre

Lors de l’assemblée générale de la zone industrielle du Palyvestre, le 
président Jean-François Mauté a acté le changement de dénomination de 
l’association qui s’appellera désormais l’Union des acteurs des pôles du 
Palyvestre Nord et Sud.

E n même temps, pour reprendre une 
formule présidentielle à la mode, 
l’assemblée générale a voté la 

modification à l’unanimité des statuts. Au 
niveau du rapport moral, Jean-François Mauté 
a indiqué que l’association compte, à ce jour, 
49 adhérents sur les 145 entreprises identifiées 
sur les zones Nord et Sud, soit environ 30% des 
entreprises. « 49 adhérents, c’est bien mais cela 
ne reste pas suffisant pour avoir du poids face 
aux collectivités. Mon objectif est de recruter de 
nouveaux adhérents », a confirmé le président.

PARTENARIAT AVEC LA GAZETTE DU VAR
De son côté, Eric Girardo, vice-président, a 
présenté le compte rendu d’activités 2017  : 
« C’est notre 10ème assemblée générale. Nous 
comptions 37 adhérents en 2016. Nous avons 

participé à l’élaboration du PAPI, le dispositif de 
lutte contre les inondations avec la Métropole 
TPM. Nous avons obtenu la mise en place 
d’une deuxième caméra et avons fait connaître 
nos demandes de terrains pour l’installation 
de nouvelles entreprises. Par ailleurs, la piste 
cyclable a été remise à neuf par TPM. Et, les 
3èmes rencontres de l’entreprise ont réuni 
80 participants au Casino Partouche. Enfin, 
je tiens à remercier La Gazette du Var pour la 
mise à disposition de 150 exemplaires pour 
les entreprises de la zone, à chaque fois qu’un 
article concernant la zone industrielle paraît dans 
le journal ».
D’un autre côté, l’association continue son 
travail auprès des élus en ce qui concerne la 
réhabilitation de la zone.

Des adhérents s’inquiètent du 
fonctionnement de la deuxième caméra 
installée sur la zone. Michel Dalmas, élu 
de la ville d’Hyères, a promis de voir ce 
qui en est réellement auprès des services 
concernés. Enfin, lors du renouvellement, 
le bureau de l’association a été reconduit.

LA JOURNEE DES ENTREPRISES
Pour Jean-François Mauté, «  l’année 
2018 a été riche en activités. Nous 
avons travaillé à la rénovation de la zone 
activités et ces travaux ont été inaugurés 
en septembre 2018, en présence de 

Jean-Pierre Giran, maire de Hyères. Aujourd’hui, 
l’intégralité des rues de la zone est placée sous 
le contrôle des caméras. Notre rôle est essentiel. 
C’est de faire remonter les informations aux élus 
et aux autorités. Le rôle de l’association, c’est 
de faire bloc face aux autorités et des élus. Je 
suis, par exemple, intervenu sur la question du 
déploiement de la fibre optique dans la zone ».
Pour Michel Dalmas, représentant Jean-Pierre 
Giran  : «  Plus vous êtes nombreux, plus vous 
êtes visibles, plus on vous écoute. La création 
d’un site Internet interactif me semble adapté. 
Prochainement, la ville va organiser La Journée 
des Entreprises, au cours de laquelle Jean-Pierre 
Giran, le maire, expliquera ses projets pour les 

entreprises et le développement économique de 
la ville, notamment en ce qui concerne la zone 
du Roubaud, axée sur les métiers de la santé, 
Hyères comptant la présence de 8 hôpitaux sur 
son territoire ».
À la suite de l’assemblée générale, les 

responsables de l’association Cuers 
Entreprendre, la zone d’activités de Cuers, ont 
présenté le site Internet de leur association qui 
permet une interactivité quotidienne entre les 
entreprises de la zone.

BIENTOT UN NOUVEAU SITE INTERNET
«  Actuellement, nous avons un site Internet 
qui ne sert pas à grand-chose », a reconnu 
Jean-François Mauté, séduit par la démarche 
technologique et novatrice de Cuers 
Entreprendre. 
Le site de Cuers Entreprendre a été développé 
par les équipes de Tissus Price. «  Ce site 

permet de faire vivre les 
entreprises localement, grâce 
à cet Intranet, très réactif et 
qui facilite la communication 
entre les membres de la zone 
industrielle. C’est un moyen 
pour recruter de nouveaux 
membres et faire travailler 
les entreprises entre-elles », 
explique le PDG de Tissus Price.
À l’issue de la réunion, Patrick 
Raygaldes, responsable des 
antennes de proximité de la CCI, 
a signalé des vols de carburants 
sur la zone de Saint-Martin. Un 
problème qui a été signalé aux 

forces de police et qui mobilise également la 
police municipale de Hyères et TPM. De son côté, 
le représentant de TPM s’est félicité des travaux 
engagés dans la zone, permettant de travailler 
dans un cadre à la hauteur des attentes des 
chefs d’entreprise. •

Gilles CARVOYEUR

INDIGO, pionnier et expert mondial du modèle concessif, poursuit ses 
investissements pour équiper la ville de Hyères de services de stationnement 
dernière génération.

P artenaire depuis de nombreuses années, 
INDIGO a récemment fait l’acquisition du 
parking Joffre, à proximité du Casino. Ce 

parking premium, totalement neuf et disposant 
d’une centaine de places particulièrement 
larges, vient d’ouvrir ses portes le 14 janvier.

TRAVAUX DE GRANDE AMPLEUR
INDIGO a financé et réalisé des travaux 
d’aménagement de grande ampleur pour 
offrir des services modernes et une nouvelle 
expérience aux usagers : sur deux niveaux, 
le parc est équipé de matériels de péage, de 
vidéosurveillance et de signalétique dernière 

génération. L’éclairage, plus respectueux de 
l’environnement, est déclenché par des capteurs 
de mouvements.
Le parc premium dispose de 86 places larges 
(de 2,5m à 3,9m), de 3 places pour petits 
véhicules, et de 9 places motos ; un jalonnement 
dynamique est installé en voirie indiquant le 
nombre de places disponibles en temps réel. 
Le parc offre une franchise de 45 minutes, tout 
comme dans les trois parcs publics de la ville, 
également gérés par INDIGO.
Pour mémoire, le groupe INDIGO est un groupe 
français, leader mondial du stationnement et 
de la mobilité individuelle, qui emploie 20 000 

personnes dans 15 pays et plus de 750 villes. Il 
est le seul opérateur du secteur à être présent 
sur trois continents et sur tous les types de 
stationnement : voirie, parcs en ouvrages, 
parcs privés mutualisés. Il exploite plus de 
5600 parkings dans le monde, avec plus de 2.3 
millions de places de stationnement, et plus de 
3000 km de voirie.

UN ACTEUR À L’ANCRAGE LOCAL
Le groupe accompagne les collectivités et les 
acteurs privés (hôpitaux, centres commerciaux, 
gares, aéroports, universités ...) et développe des 
solutions de mobilité innovantes pour faciliter les 
déplacements des usagers en ville.
Car, la société est un acteur global à l’ancrage 
local. Dans un marché de la mobilité en plein 
essor, estimé à 100 milliards d’€ en 2025, INDIGO 

est un acteur clé de la mobilité du futur. Ainsi, 
en juin 2016, l’entreprise a lancé OPnGO, seule 
application qui offre une nouvelle expérience de 
stationnement, incluant la recherche d’itinéraire, 
puis la meilleure place au meilleur prix. Avec 
OPnGO, le parcours client évolue vers plus de 
liberté, plus de choix et plus de personnalisation.
Début 2017, fort de son expérience en voirie à 
travers le monde, INDIGO a créé Streeteo, pour 
accompagner les collectivités françaises dans la 
réforme du stationnement payant, faisant de cet 
enjeu une opportunité pour fluidifier les centres 
villes. •
Pour toute information sur les tarifs et 
abonnements proposés, rendez-vous à la 
boutique Indigo parking Gambetta, 2 rue 
Soldat Bellon ou sur le site fr.parkindigo.com
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MINI GREEN POWER EN CHIFFRES
Activité : Créé des mini centrales bio-
masse valorisant un large spectre de 
résidus végétaux en circuit court, pour 
générer de l’électricité, chaleur ou froid 
en circuit court.
Localisation : Hyères - Effectif : 30 sa-
lariés
Ventes/production réelle : 1,6M€ (2018). 
Capitaux propres: 5,5M€ (2018)
Action : Mise en place d’une démarche 
Qualité de Vie au Travail (QVT) portée 
par les dirigeants dans le but mesurer le 
bien-être, l’attractivité de l’entreprise et 
sa performance
Critère EFQM concerné : Leadership

Hyères
Mini Green Power remporte le Prix des Bonnes Pratiques

La PME varoise a décroché cette récompense lors de la 26ème Cérémonie 
des Prix Nationaux de la Qualité et de l’Excellence Opérationnelle.

P our réussir le pari ambitieux de changer 
la donne dans le secteur de l’énergie 
grâce à ses mini centrales écologiques, 

Mini Green Power devient une entreprise libérée 
et divise son turnover par 3 en 2 ans.
Depuis 1992, les Prix Nationaux de la Qualité et 
de l’Excellence Opérationnelle sont organisés 
par l’Association France Qualité Performance 
(AFQP, dite France Qualité), la Direction Générale 
des Entreprises (DGE), et, depuis 2017, avec le 
MEDEF. Ces prix récompensent des entreprises, 
institutions, étudiants et auteurs d’ouvrage pour 
leurs démarches/analyse de management par la 
qualité et d’excellence opérationnelle au service 
de la performance. 

PROJET COMPLEXE ET AMBITIEUX
L’Association France Qualité Performance (AFQP), 
dite France qualité, rassemble 1 850 acteurs, 
publics et privés, présents dans l’ensemble 
des régions du pays. Petites et moyennes 
entreprises, grands groupes, administrations, 
collectivités, mais aussi enseignants, experts, 
étudiants… tous les adhérents de l’association 
contribuent au déploiement, au développement 
de la Qualité - s’entendant comme le tronc 
commun des différentes démarches de progrès 
et de maîtrise des risques.
Parmi les 12 lauréats de l’édition 2019, Mini 
Green Power remporte le Prix des Bonnes 
Pratiques dans la catégorie PME/PMI. Ce prix 
récompense une entreprise ayant mis en place 
une bonne pratique dans l’un des cinq facteurs 
du modèle EFQM®. 
Au départ, Mini Green Power est le projet 
complexe et ambitieux de deux experts des 
plus grosses centrales fossiles au monde. 
Bien conscients que les conflits mondiaux se 
concentrent autour de l’énergie, ils souhaitent 
apporter leur pierre à l’édifice du changement, 
et décident de produire cette énergie, là où les 
gens en ont besoin, à l’aide des biocarburants 
disponibles sur place.

REDUIRE LE TURNOVER
Pour réussir ce pari, la PME doit former, mobiliser 
et fidéliser ses équipes car dans les start-up, 
le turnover est fatal. En 2016, 2 ans après sa 
création, celui de Mini Green Power culmine à 
30% !
Pour réduire ce turnover qui fragilise le projet, la 
société varoise a mis en place une démarche de 
Qualité de Vie au Travail, centrée sur l’humain. 
L’AFQP explique la démarche : « Un premier audit 
externe annuel est mis en place en 2016, dont 
la lecture anonymisée révèle des résultats pas 
tristes. Les salariés sont invités à proposer des 
solutions. Son dirigeant, grand ponte de l’énergie, 
signe pour un stage d’un an en Belgique afin de 
se former au management collaboratif. Habitué 
à diriger avec une main de fer dans de grandes 
entreprises capitalistiques, celui qu’on appelait 
Napoléon ne parle pas le même langage que les 
générations Y/Z embauchées dans sa start-up. Il 
découvre une nouvelle vision du management et 

de l’entreprise qu’il met en pratique. 
Pour répondre au manque de reconnaissance 
exprimé, les deux dirigeants inscrivent dans les 
statuts la montée au capital pour tout salarié 
cumulant 3 ans d’ancienneté. Cette annonce, qui 
a généré énormément d’émotion, a transformé la 
mentalité de l’entreprise ».  

À l’issue, Mini Green Power met en place un 
management intermédiaire, les plus anciens 
formant des groupes de compétence et ne 
sollicitant les dirigeants qu’en cas de doute, 
développant la responsabilisation, la prise 

d’initiative et la joie de travailler. « Pour réduire 
le turnover, majoritairement dû à de mauvaises 
embauches, le recrutement est confié aux 
jeunes, formés par un intervenant extérieur. 
Ainsi, ils choisissent leurs nouveaux collègues 
et obtiennent un meilleur taux d’acceptation 
des deux parties. Chaque nouvel arrivant est 
invité à adhérer à une charte réalisée avec les 
premiers salariés, autour des piliers Confiance, 
Sobriété, Transmission et Exigence. Au-delà de 

récompenser uniquement la performance, les 
primes valorisent également la contribution au 
fonctionnement de l’entreprise, par exemple 
l’encadrement des nouveaux venus  », ajoute 
l’AFQP. 

UN DEVELOPPEMENT AUTONOME
À MADAGASCAR
À Madagascar, la filiale Mada Green Power, 
montée à 50% avec un partenaire local et 
développée par deux jeunes collaborateurs de 
Mini Green Power, dépasse toutes les attentes. 
Les acteurs locaux s’emparent du projet, et 
la société vole aujourd’hui de ses propres 
ailes. Elle installe localement des installations 
renouvelables et se fait aider par la société-
mère pour les études. Les valeurs de circuit-
court et de développement local s’avèrent 
respectées, le projet renforce encore le sens de 
la mission globale de l’entreprise. L’entreprise 
se fixe pour objectif d’être entièrement gérée 
par les salariés d’ici 2 ans. Les dirigeants se 
concentreront uniquement sur la stratégie et 

l’accompagnement de l’équipe.  En 2018, Mini 
Green Power obtient plus de 70% d’opinions 
favorables de la part de ses salariés, contre 61% 
en 2017 et elle obtient la labellisation Happy At 
Work 2019. Son turnover a été divisé par 3 en 
2 ans.
En 2017, la mise en place par un duo dirigeant-
salarié du 1er projet, en Sicile, prend 3 mois. En 
2018, le même projet déployé au Pays de Galles 
par un duo de salariés est mis en place en 10 
jours seulement, la confiance générant une 
immense fierté au sein des équipes. Mini Green 
Power passe d’un CA de 63 000 € en 2016 à 
272 000 € en 2018. 

REMISE EN QUESTION DES DIRIGEANTS
Selon le Jury du Prix Qualité Excellence 
Opérationnelle : « Le projet mérite à lui seul un 
Prix ! Mais c’est bien la remise en question de ses 
dirigeants que nous saluons ici, qui ont su muter 
vers un mode de management encore rare. Son 
impact sur la start-up est impressionnant ».
Pour Jean Riondel, Président, Directeur 
Technique et co-fondateur de Mini Green Power, :
« Cette mutation vers le management libéré m’a 
énormément appris sur le fonctionnement des 
jeunes qui composent Mini Green Power. Elle 
nous a permis de passer à une autre échelle et 
de devenir performants sur le long-terme car 
nous avons développé une véritable relation 
de confiance grâce à laquelle nous avançons 
plus vite vers nos ambitieux objectifs. Nous 
sommes d’autant plus fiers et heureux de cette 
récompense qu’elle sera un atout supplémentaire 
dans notre levée de fonds à venir ». •
www.qualiteperformance.org

DGE ET MEDEF 
La DGE élabore et met en œuvre les po-
litiques publiques relatives à l’industrie, 
à l’économie numérique, au tourisme, au 
commerce, à l’artisanat et aux services. 
Ses 1 300 agents sont mobilisés aux ni-
veaux national et régional à travers les 
DI(R)ECCTE [directions (régionales) des 
entreprises, de la concurrence, de la 
consommation, du travail et de l’emploi], 
pour favoriser la création, le développe-
ment, l’innovation et la compétitivité des 
entreprises de toutes tailles, en France 
et à l’international. La DGE entretient des 
relations étroites avec les entreprises 
elles-mêmes et leurs représentants : 
organisations et fédérations profession-
nelles, chambres consulaires, réseaux 
d’accompagnement, etc. www.entre-
prises.gouv.fr
 
Le MEDEF, premier réseau d’entrepre-
neurs de France, défend et fait valoir les 
intérêts des entreprises auprès de l’en-
semble des décideurs et promeut l’esprit 
d’entreprendre et de conquête dans un 
monde en transformation. Le MEDEF 
dialogue avec l’ensemble des acteurs de 
la société civile et met au cœur de son 
action la création d’emplois et la crois-
sance de l’économie. www.medef.com
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Colette Cateni et Nicolas Moulin,
décorés de la médaille de l’Assemblée nationale

Le 25 janvier, Valérie Gomez-Bassac, député de la 6ème circonscription du 
Var, a remis, pour la plus-value qu’ils apportent au territoire, la médaille de 
l’Assemblée nationale à Colette Cateni et Nicolas Moulin.

E n effet, Colette Cateni, la présidente 
du comité du Souvenir Français de 
Pierrefeu-du-Var, est très investie dans le 

devoir de mémoire et des actions patriotiques et 
mémorielles. Elle est déléguée de zone pour le 
Souvenir Français depuis 2017.
«  Je tiens à saluer l’ensemble des comités 
du Souvenir Français qui ont pour vocation 
de maintenir la mémoire de tous ceux qui, 
combattants de la liberté et du droit, sont morts 

pour la France, ou l’ont bien servie, qu’ils soient 
Français ou étrangers », a lancé la parlementaire 
varoise.
De son côté, Nicolas Moulin est le conservateur 
des collections et président de l’Association 
des Collectionneurs pour la Sauvegarde du 
Patrimoine de la Maréchaussée à la Gendarmerie 
(ACSPMG) depuis sa création en septembre 
2007, dont le siège social est à Pierrefeu-du-
Var. Le but de l’association est de participer à la 

protection et à la sauvegarde du patrimoine de 
la Gendarmerie ainsi qu’au devoir de mémoire 
et celui d’entretenir les liens avec les retraités de 
l’arme et les actifs.
«  Elle est à l’initiative de très nombreuses 
expositions aux thématiques différentes 
et travaille en étroite collaboration avec 
les institutions, municipalités, associations 
patriotiques, mémorielles et culturelles. L’action 
patrimoniale, exercée de 2014 à 2018, dans 
le cadre des commémorations du centenaire 
de la Grande Guerre a été récompensée par 
l’attribution du label du Centenaire et de 
nombreuses médailles des villes organisatrices 

ainsi que la médaille d’honneur du Conseil 
départemental du Var. L’action de l’association 
s’étend sur le territoire national ; elle est 
partenaire du musée de la gendarmerie nationale 
de Melun, du musée de l’artillerie de Draguignan 
et celui de la gendarmerie et du cinéma de Saint-
Tropez où plusieurs pièces des collections sont 
exposées et présentées au public  », ajoutait la 
députée.
Nicolas Moulin a reçu de nombreuses 
récompenses et distinctions dans le cadre de 
l’action patrimoniale de l’association, parmi 
lesquelles, la palme de bronze de la Fondation 
du bénévolat, la médaille d’or de l’Institut 
Européen des Arts Contemporains ou la médaille 
de vermeil de la Société académique (Arts - 
Sciences et Lettres). •

Photo Alain BLANCHOT

LES PERSONNALITES PRESENTES
Le sous-préfet André CARAVA ;
La sénatrice Christine LANFRANCHI ;
Le commandant MAGNE, représentant le 
Colonel René COTTIN, chef de corps de 
l’Unité d’Instruction et d’Intervention de 
la Sécurité Civile,
Les commandants PAGLIA et PAYET 
des compagnies de gendarmerie de La 
Valette-du-Var et Brignoles ;
Les chefs des Centres d’Incendie et de 
Secours ;
Chantal LASSOUTANIE, Conseillère 
Départementale et vice-présidente du 
Conseil Départemental ;
Le président de la Communauté 
d’Agglomération de la Provence Verte ;
Les maires et élus ;
Les représentants de l’Éducation et de 
la Recherche ;
Les directeurs des hôpitaux de 
Brignoles et Pierrefeu-du-Var ;
Le président de la Chambre 
d’agriculture Var (Alain BACCINO) ;
Les représentants du monde 
économique.
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Vallée du Gapeau
La Farlède

Des journées montagne avec le Ski Club

le

BrésilBrésilBrésil

méd i a t h è q u e  e u r ê k a  •  L a  F A R L è D E
un pays à l'honneur

8 mars à  18h30rss 18h
inauguration le

Programme disponible sur www.lafarlede.fr • Inscription obligatoire pour les films et les conférences
Service culture • Médiathèque Eurêka : 04 94 20 77 30 • mediatheque@lafarlede.fr

Mardi : 14h/18h • Merc. et vend. : 9h/12h-14h/18h • Jeudi : 16h/18h • Samedi : 10h/16h

exposition • projections • animations

du
  6 Au 23 mars  MERCREDI SAMEDI 20

19

Pendant toute la saison d’hiver, de décembre à avril, le ski Club de la Vallée 
du Gapeau organise des journées à la montagne.

A insi, vous pouvez pratiquer le ski le sa-
medi ou le dimanche à Isola ou Auron. 
Des sorties sont organisées le week-

end à Vars ou à Risoul. Pour s’inscrire à ces sor-
ties, il faut prendre contact avec le Ski Club de la 
Vallée du Gapeau (06 38 01 69 54 - skiclubga-
peau@hotmail.fr) •

INSCRIPTIONS
Ateliers informatique
Organisés par le CCAS en partenariat avec la 
MSA. Mercredi 6 mars, lundis 11, 18 et 25 mars 
et lundi 1er et 8 avril.
De 9h à 11h30 à l’Espace associatif et culturel 
de La Capelle.
Atelier équilibre bougez mieux
Organisé par le CCAS en partenariat avec la CAR-
SAT. Parcours de 9 séances équilibre, les vendre-
dis 1er, 8 et 15 mars.
De 10h à 12h à l’Espace associatif et culturel de 
La Capelle.

RENDEZ-VOUS
Marché provençal, tous les mardis et samedis 
matin. Rendez-vous sur la place de la Liberté 
pour rencontrer vos producteurs locaux.

PERMANENCES
Du lundi au vendredi, le CCAS accueille des per-
manences pour toutes les questions sociales.

CIDFF (Centre d’Information des Droits des 
Femmes et des Familles) 
1er lundi de chaque mois de 9h à 12h 
Sur rendez-vous au C.C.A.S. Au 04 94 27 85 84

CMP 
Tous les mardis de 9h à 12h
Sur rendez-vous au CMP de Solliès-Pont au 04 
94 13 50 80 (enfants) et 04 94 13 50 81 (adultes).

ASSISTANTES SOCIALES
Tous les lundis de 9h à 12h et de 14h à 17h
Tous les mardis de 9h à 12h et de 14h à 17h

Tous les mercredis de 9h à 12h
Tous les jeudis de 9h à 12h
Sur rendez-vous au Centre de Solidarité de 
Solliès-Pont au 04 94 20 95 15

À LA MAIRIE
Permanence du Conseil d’architecture, 
d’urbanisme et de l’environnement du Var.
Sur rendez-vous : 04 94 33 78 84
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Solliès-Pont
21 matelots diplômés de l’École du Personnel du Pont d’Envol
Le 1er février, le capitaine de corvette Bruno Mercier, commandant de l’École 
du Personnel de Pont d’Envol (EPPE), a organisé une cérémonie célébrant la 
remise des diplômes à vingt et un matelots de pont d’envol (MOPONVOL). 

C ette cérémonie a été présidée par le 
capitaine de vaisseau Frédéric Bordier, 
commandant l’aéronautique navale 

d’Hyères.
De nombreuses autorités étaient également 
présentes comme le capitaine de frégate 
François Maignan, commandant de la flottille 31F, 
le capitaine de frégate Yann Bizien, délégué au 
rayonnement et à l’image de la Marine, le colonel 
Erick Landes, délégué militaire départemental du 
Var, Philippe Vitel, vice-président de la Région et 
Emmanuel Cayron, directeur de cabinet du préfet 
du Var. André Garron, maire de Solliès-Pont, 
a une nouvelle fois accueilli cette cérémonie 
militaire au sein du château de la ville. 

L’ECOLE DU PERSONNEL DU PONT D’ENVOL
L’EPPE est l’une des écoles de la Marine 
nationale située au sein de la base aéronautique 
navale d’Hyères. Elle a pour mission principale 
de former l’ensemble du personnel qui intervient 
dans la mise en œuvre de l’aviation à la mer. 
Après 10 semaines de cours intensifs, les 
matelots de pont d’envol (MOPONVOL) sont 
aptes à exercer leur fonction. Ils rejoignent 
alors le porte-avions Charles de Gaulle ou 
les autres bâtiments porte-hélicoptères de 
la Marine afin d’assurer les manœuvres des 
avions et hélicoptères avant et après chaque 
vol. Ces-derniers sont sous la responsabilité 
des directeurs de pont d’envol, communément 
appelés les « chiens jaunes ». 

FORMATIONS
Elle regroupe les cours et stages de : 
• Officiers pont d’envol hangar et officiers de 
lancement du porte-avions
• Officiers de quart aviation (OQA) des bâtiments 
porte-hélicoptères
• Directeurs de pont d’envol 
• Directeurs de plate-forme
• Manœuvriers de plateforme 
• Équipiers et conducteurs de pont d’envol 
• Équipe d’Héli-transfert

• Manœuvriers de plate-forme au profit du 
personnel de l’aviation légère de l’armée de terre 
(ALAT) 
Elle est aussi un centre d’incorporation des 
Quartiers-Maitres de la Flotte (QMF) et assure à 
ce titre la formation militaire et maritime de ces 
jeunes recrues. Ces formations représentent un 
flux annuel d’environ 600 stagiaires. 

CONDITIONS D’ACCÈS À L’EPPE
Quelle que soit sa situation statutaire, tout jeune 
ayant un attrait pour les métiers de l’aviation en 
mer peut déposer un dossier de candidature 
pour intégrer l’EPPE. 
Seul, le certificat de directeur de pont d’envol 
n’est accessible que par recrutement interne 
et s’effectue au travers d’une formation d’une 
durée de 5 semaines. 
L’EPPE est restée longtemps indissociable de 

l’histoire de l’école de l’aviation embarquée 
(EAE) créée le 1er novembre 1946. Après avoir 
stationné sur le porte-avions Arromanches, l’EAE 
s’implante à Hyères en 1965 avant de devenir, 
en 1993, le centre de formation de l’aviation 
embarquée (CFAE). 
En septembre 1993, est créée l’école du 
personnel de pont d’envol qui fonctionnera 
pendant trois ans au sein du CFAE. Puis, suite à 
la mutation du CFAE vers Landivisiau, elle devient 
une formation autonome le 2 septembre 1996, 
et demeure implantée sur la base aéronautique 
d’Hyères. 
À ce jour, l’EPPE a délivré 600 certificats de 
directeur de pont d’envol. 

LA BASE AÉRONAUTIQUE NAVALE D’HYÈRES
Créée en 1925, la base de l’aéronautique 
navale d’Hyères est un aéroport mixte (activité 
militaire et civile) qui s’étend sur 270 hectares et 
accueille 1200 personnes dont 900 marins. Elle 
met en œuvre à ce jour 24 hélicoptères répartis 
au sein de trois Flottilles. 

FLOTTILLES 
La Flottille 31F dotée du Caïman marine, 
hélicoptère multi-luttes capable de réaliser 
l’ensemble des missions de combat 
aéromaritime. Il est destiné à embarquer sur 
les frégates multi-missions de la Marine et sur 
le porte-avions Charles de Gaulle. La Flottille 
31F compte plus de 170 marins dédiés à la 
préparation, l’entretien et l’emploi tactique de 
cet aéronef. 
La Flottille 35F met en œuvre des hélicoptères 
Dauphin et Alouette III répartis entre la métropole, 
Tahiti et le porte-avions Charles de Gaulle. Elle 
est spécialisée dans le sauvetage en mer. Elle 
est également en charge de la sauvegarde du 
porte-avions Charles-de-Gaulle en veillant à la 
sécurité des pilotes de chasse lors des phases 
de catapultage et d’appontage. 
Au total, elle comptabilise 170 marins pour une 
mise en œuvre de ses aéronefs sur mer comme 
sur terre. 
La Flottille 36F dotée d’hélicoptères Panther, 
est spécialisée dans la lutte antinavire et le 
recueil de renseignement naval et côtier par le 
biais de ses 8 détachements déployés sur les 
frégates de la Marine nationale en France et en 
Outre-Mer. La Flottille 36F assure actuellement 
l’alerte pour le sauvetage en mer sur la façade 
méditerranéenne. Cette flottille comptabilise 160 
marins. •

Photos Gilles CARVOYEUR

LA FORCE DE L’AERONAUTIQUE NAVALE 
La force de l’aéronautique navale constitue la composante 
aérienne de la Marine nationale. Elle représente environ 6000 
marins du ciel, mettant en œuvre près de 200 aéronefs. L’expertise 
de la mer développée par son personnel et l’adaptation de ses 
matériels au milieu marin font de l’aéronautique navale un outil 
opérationnel indissociable des bâtiments de surface et des sous-
marins de la Marine nationale. 
Au-delà de l’horizon et bras armé des flottes de combat, les aéronefs 
de la Marine (avions de chasse, de guet aérien, de patrouille, de 
surveillance et d’intervention maritime et hélicoptères de combat, 
de secours, de protection et d’intervention) permettent d’assurer 
la projection de puissance depuis la mer et la maîtrise de l’espace 
aérien au-dessus de la mer. 
La Marine nationale ne peut prétendre à une maîtrise des espaces 
maritimes sans couvrir de façon coordonnée les 3 dimensions : 
sur la mer, sous la mer et au-dessus de la mer. Dans cette logique, 
l’espace aérien au-dessus de la mer est considéré comme partie 

intégrante du domaine maritime. Seule la maîtrise conjointe de ces 
3 dimensions positionne la Marine nationale parmi les grandes 
marines océaniques à vocation mondiale. Pour ce faire, plus de la 
moitié des 200 aéronefs de l’aéronautique navale sont embarqués, 
les autres ont vocation à être associés à un ou plusieurs navires 
ou opèrent depuis la terre jusqu’en mer. 
Les aéronefs de la force aéronautique navale sont répartis dans 
14 flottilles et 4 escadrilles, et se divisent en 13 flottes d’aéronefs 
distinctes, réparties sur 4 bases d’aéronautique navale (3 en 
Bretagne : à Lann-Bihoué, Lanvéoc, Landivisiau et une sur la 
façade maritime méditerranée, à Hyères).
Pilotes, contrôleurs aériens, techniciens, acousticiens, chacune 
des 15 spécialités de l’aéronautique apporte un concours décisif 
aux missions opérationnelles aussi bien au large des côtes 
Française, métropolitaines ou ultramarines, au Moyen Orient, en 
Afrique et plus généralement partout où nos intérêts sont menacés. 

LA FORCE DE L’AERONAUTIQUE
NAVALE EN CHIFFRES
Près de 6000 marins du ciel dans 
la force et les structures de soutien 
aéronautique 
Près de 200 aéronefs pour accomplir 
une 15 aine de missions 24/24h, 365j/
an, parmi lesquelles la dissuasion, la 
projection de puissance de la mer vers 
la terre, l’assaut mer, la lutte anti-
sous-marine, la lutte antisurface, la 
surveillance maritime, la lutte contre les 
trafics, le sauvetage en mer etc.
8 missions opérées par ses aéronefs 
chaque jour
300 vies sauvées chaque année en 
moyenne 
4 Bases d’aéronautique navale et 1 
état-major
3+1 composantes : le groupe aérien 
embarqué (GAé) / la patrouille 
surveillance et intervention maritime 
(PATSIMAR) / les hélicoptères et la 4ème 
composante en devenir : les drones
14 flottilles dont 3 flottilles de chasses 
désormais « tout Rafale »
4 escadrilles (formation /logistique/
essais) 
3 centres d’expertises (1 par 
composante)
Arme 34 plateformes (Bateaux porte 
hélicoptères) et 1 porte-avions 
345 « marins du ciel » recrutés cette 
année dans plus de 15 spécialités, de la 
3ème à BAC+3
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Patrick Martinelli, maire : « Quel avenir pour le site de Roumagayrol » ?
Le maire de Pierrefeu-du-Var revient sur la situation de l’ISDND de 
Roumagayrol, car le site sera saturé en 2019.

P our mémoire, un bail a été signé en 1998 
pour 45 ans renouvelable tous les 15 
ans, jusqu’en 2043. Le bail actuel court 

jusqu’en 2028.
Patrick Martinelli revient sur le contexte  : «  Le 
renouvellement s’effectue à la demande de 
l’exploitant. En cas de non renouvellement de 
la part du propriétaire, à savoir la commune, ce 
dernier devra verser une indemnité estimée à 
plusieurs millions d’€ à l’exploitant. 2 possibilités 
s’offrent à la commune. 
La premiere consiste à une mise en balles sur 
site, avec le même trafic poids lourds, mais 
occasionnant une perte de recette importante 
pour la commune. Ces dernières années, cette 
recette était de 700 000 €. Mais, cela se traduira 
également par une augmentation de la taxe pour 
les contribuables car le traitement ne serait 
plus gratuit. À cela, il faut noter la fermeture 
de la déchetterie et la perte d’emplois pour de 
nombreux Pierrefeucains. La deuxième solution 
prévoit un bail en 2 étapes, une première étape 
en 2028, date de fin du bail actuel ».

REALISATION DU CONTOURNEMENT
EN QUESTION
Le maire poursuit  : «  La seconde hypothèse 
consiste à conditionner la poursuite de l’activité 
à la réalisation du contournement. Sur ce point, 
notre position, actée dans la délibération de 
2018, ne change pas. Si le contournement 
est réalisé ou en voie de réalisation, le bail 
continuera avec la construction d’une usine de 
tri-valorisation afin d’optimiser le tri.
Par contre, si le contournement ne connaît pas 
une issue favorable, à la vue des procédures 
contentieuses en cours, le bail cessera de plein 
droit, sans contrepartie financière de la part de la 
commune, contrairement à ce qui existe dans la 
précédente version du bail en cours.          
Par cette nouvelle rédaction du bail, nous 
maintenons le bénéfice d’un taux de taxe TEOM 
modérée pour les Pierrefeucains, dépendant des 
besoins du service. En outre, la continuité du 
service de la déchetterie est assurée, le maintien 
des emplois sur site peut se faire, et une recette 
importante pour la commune est garantie ».
Patrick Martinelli évoque, également, le projet 

d’extension du réseau d’irrigation des vignobles 
par la SCP, pour plus de 200 exploitants. Selon 
l’élu : « C’est une opportunité à saisir pour tous 
car les travaux pourraient débuter d’ici 2020 
pour un aménagement complet de la plaine 
agricole vers 2023. Cet aménagement sera 
indispensable pour les années à venir compte 
tenu des prévisions climatiques ».

UN FORT TISSU ASSOCIATIF
Le maire se félicite de l’importance du secteur 
associatif, la ville possédant un tissu dense 
comme l’a montré, en septembre 2018, le 
forum des associations qui a rassemblé 60 
associations.
«  La salle de remise en forme, devenue 
municipale en 2017, compte 205 adhérents. En 
2018, de nouvelles machines ont été installées. 
L’associatif, c’est aussi le soutien au devoir de 
mémoire avec l’inauguration, en présence du 
Consul d’Amérique, d’une stèle en mémoire de 3 
aviateurs américains morts en service sur notre 
commune le 27 janvier 1944. C’est également 
un finaliste aux championnats du monde d’auto 
modélisme en Australie et le succès pour les 
drailles de Pierrefeu. Sans oublier les animations 
du comité des fêtes : les vide-greniers, la nuitée 
du rosé avec près de 600 repas servis, le Noël 
des enfants, le merveilleux gala de danse pour 
le TELETHON ». 
Le premier magistrat ajoute : « Dans le domaine 
culturel, je veux citer nos partenariats avec les 
pôles culturels que sont le FJC, Téou Théâtre 
ou le théâtre de l’Éclipse, les Amis de l’Orgue, 
Nouvelles mémoires. Les Roucas du Barry : Ce 
ne sont pas 10 ans mais déjà 20 ans d’existence 
avec une manifestation par mois en 2018 !
Je note également les expositions de tout un art 
à la Galerie, où les artistes se succèdent, la fête 
de la musique au jardin de la Liberté, un lieu de 
rencontre toujours très apprécié ».

LE TOURISME AVEC COEUR DE TERROIR
Le vice-président de MPM reprend  : «  Côté 
tourisme, c’est une complémentarité efficace 
au sein de l’OTI. C’est la très active association 
locale « Cœur de Terroir » dont la présidente a 
reçu le diplôme de femme bénévole en milieu 

rural. Elle était accompagnée de deux jeunes 
diplômés pour leur bénévolats associatifs. 
Comment ne pas évoquer le camping qui ne sera 
désormais plus communal. Il va faire peau neuve 
car un permis d’aménager par la société SG2I 
a été déposé, fin 2018, pour améliorer l’espace 
piscine, la partie restauration avec salle de 
séminaire et des modules d’hôtellerie. Un projet 
ambitieux mais adapté et surtout positif pour 
l’économie locale » (…). 
Le maire insiste : «  Une commune, c’est un 
service public, c’est un lieu de vie ou chacun doit 
se sentir bien, en sécurité et un de nos rôles d’élu 
est de rendre la vie le plus agréable possible. 
Une commune, c’est un coup de pouce au 
pouvoir d’achat des ménages avec le transport 
scolaire gratuit pour nos écoles, la participation 
de 25 € par élève pour le collège ou lycée, le 
ramassage gratuit des encombrants et déchets 
verts,  le soutien au milieu associatif avec 
220 000 € de subventions, c’est le prix de 2,50 € 
pour la cantine ».

DE NOMBREUX INVESTISSEMENTS
Mais, la vie d’une commune, ce sont aussi des 
investissements comme le rappelle le vice-
président de MPM : « En 2018, nous avons investi 
dans l’amélioration des conditions de travail 
au sein du restaurant scolaire et des services 
techniques avec la création de vestiaires et d’un 
magasin pour 400 000 €, dans l’achat d’une 

mini-pelle de 25 000 €. Nous avons effectué 
des travaux au cimetière pour 10 000 € et des 
travaux de voirie et d’aménagements divers pour 
350 000 € ».
Pour clôturer ce chapitre, le maire évoque 
un dossier qui lui tient à cœur, celui de 
l’environnement et du développement durable  : 
« Il y a un an et demi, la commune recevait la 
Marianne d’or. Une distinction qui fait toujours 
plaisir, pour des actions réalisées ou en cours. 
Où en sommes-nous aujourd’hui et surtout dans 
quelle dynamique ? Il y a  les actions que nous 
avons souhaité mettre en place mais aussi celles 
qui appartiennent aux administrés à mettre en 
oeuvre. Je citerai la mise en place du tri en sortie 
de plateau au self-service de la cantine avec 
l’emploi d’un contrat civique en ce début 2019, 
l’augmentation des repas Bio dans les menus 
de la cantine, la mise en place du ramassage 
des cartons et verres chez les commerçants, 
la création d’une ombrière photovoltaïque sur 
le site du CTM, la mise en place de bornes 
électriques avec le SYMIELEC VAR, l’achat d’une 
voiture électrique pour nos services, des actions 
administratives telles que la rationalisation 
des envois papier, l’envoi par mail privilégié, 
le schéma directeur d’assainissement pour 
améliorer nos réseaux, le choix de la maîtrise 
d’œuvre pour la création, la création d’une 
station phytosanitaire ». •
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Assainissement - Fosse septique - Bacs à graisses - Cuves à fi oul
 Entretien, Nettoyage et Vidange – Une intervention dans les règles de l’art

TCP 04 94 27 53 42 - La Farlède

Restaurants et collectivités : Entretien et nettoyage - Remise d’un bordereau de suivi de déchets,
 Attestation du suivi légal de vos graisses, suivi règlementaire de vos matières de vidanges,

en conformité avec les exigences du SPANC (Service d’Assainissement Non collectif)
Nettoyage et dégazage de cuves à fi oul par notre entreprise agréée

Agrément préfectoral : 2010NSNO 083 0007- Agrément transport de matières dangereuses : 83 T 2018-04 Préfecture du Var
www.tcpsun.fr

Pierrefeu-du-Var
Jean-Luc Battista : « Cuers-Pierrefeu possède

un potentiel de développement »
En partenariat avec la CCI du Var, l’association Aéro Développement Industrie 
(ADI) tenait son assemblée générale, le 1er février à Pierrefeu-du-Var.

N ée le 8 août 2017, sous l’impulsion 
de Jean-Luc Battista et de Michel 
Lloret, deux ingénieurs de l’Atelier 

Industriel de l’Aéronautique de Cers-Pierrefeu 
(AIA-CP), motivés par une volonté d’œuvrer pour 
le bassin d’emplois varois, l’Association Aéro 
Développement Industrie (ADI) a pour objet de 
promouvoir le développement d’une activité 
industrielle aéronautique civile dans le Var et 
en particulier sur le site de Cuers-Pierrefeu. À 
ce jour, l’association compte 66 adhérents. Pour 
l’ADI, « le Var a besoin d’un projet générateur de 
croissance économique et créateur d’emplois ».

POLE DE COMPETITIVITE
«  C’est dans ce cadre qu’elle porte le projet 
d’implanter un pôle de compétitivité aéronautique 
qui rassemblerait sur le site de Cuers-Pierrefeu, 
des entreprises, petites et grandes, un centre 
de recherches et un centre de formation  », a 
rappelé Jean-Luc Battista, président de l’ADI, en 
souhaitant la bienvenue aux élus de MPM.

Pour François de Canson, président de 
Méditerranée Porte des Maures : « Avec la mise 
en place d’un Comité de pilotage, mon objectif 
est de mettre tous les acteurs autour d’une 
même table. Je rappelle que ce projet remonte à 
une dizaine d’années. Et, que rien ne se passait ! 
L’État voulait nous vendre le site pour 7 millions 
d’€ ! Nous avons répondu, qu’à ce prix, il pouvait 
le garder  ! Et, depuis, tout était en sommeil. 
Puis, on s’est de nouveau porté acquéreur et 
on a, enfi n, senti une volonté de discuter avec 
nous. Vous avez un savoir-faire exemplaire, 
des ateliers en parfait état. Ce qu’on souhaite 

mettre en place, ce sont des projets cohérents, 
compatibles avec le territoire. Mais, on ne peut 
réussir que si on apporte une plus-value et 
des emplois. Nous sommes déterminés à aller 
jusqu’au bout. Si nous créons des emplois, c’est 
le bassin de vie qui en profi tera ».

Gilbert Perrugini, maire de Cuers, constatait 
simplement  : «  Ce site a, assurément, des 
possibilités de développement  ». Et, Patrick 
Martinelli, maire de Pierrefeu-du-Var, reprenait : 
«  Les carnets de commandes du site sont 
remplis pour les 10 ou 15 prochaines années. 
Mais  le site est appelé à se développer grâce 
au projet cohérent et commun que nous allons 
mettre en place ».
Enfi n, Jean-Luc Battista développait les atouts 
du site  : « Cette initiative collective débute 
bien avant la date de création de l’association 
ADI. Cela repose sur un constat, une réfl exion 
collective et de nombreuses rencontres. Tout 
d’abord un constat, à savoir que ce lieu, sa 
situation géographique, ses cent ans d’histoire 
aéronautique, sa piste de 2 km de long et son 
socle de compétences à hautes valeurs ajoutées, 
porté aujourd’hui pour l’essentiel par l’Atelier 
Industriel de l’Aéronautique de Cuers-Pierrefeu 
(AIA), possède des atouts permettant de garantir 
la pérennité de son activité industrielle. Et, 
je dirais même mieux, des atouts pour son 
développement. Ce constat est le point de départ 
à de nombreux échanges et débats entre des 
femmes et des hommes de bonne volonté, très 

attachés à ce territoire et qui vivent et travaillent 
dans ce bassin d’emplois. Ces femmes et ces 
hommes sont à ce jour pour la plupart membres 
d’ADI ». 

ETRE UN FACILITATEUR AVEC LES ELUS
Ainsi, le projet d’implanter un pôle de compétitivité 
est mené par un Comité de pilotage, constitué 
de membres du conseil d’administration, de 
Philippe Gnaldi, ingénieur-expert aéronautique et 
de Richard de Rosas, chargé de communication. 
«  L’ADI est impliquée sur tous les fronts. Les 
membres de l’association sont convaincus 
que le site, compte tenu notamment de sa 
situation géographique, possède un potentiel de 
développement. Dans ce cadre, l’ADI souhaite 
être un facilitateur et une force de propositions. 
C’est dans cet esprit que nous nous sommes 
rapprochés de la CCI du Var et que nous avons 
également rencontré François de Canson, le 
président de Méditerranée Porte des Maures. 
Nous souhaitons être associés à la collectivité 
dans la perspective d’un développement du site »,
insistait le président de l’association.
À la suite d’une rencontre fructueuse avec 
François de Canson, Jean-Luc Battista se 
montre confi ant dans la suite des événements. 
«  Concrètement, les planètes se sont alignées 
à la fi n des années 2010. Nous sommes 
reconnaissants à François de Canson de nous 
avoir intégrés au Comité de pilotage. Notre travail, 
c’est d’aider les élus dans leurs démarches ». •

Propos recueillis par Gilles CARVOYEUR

Aéro Développement Industrie (ADI)
Impasse Sainte Madeleine
Quartier des Amoureux
83 000 TOULON
aero.developpement.industrie@gmail.com
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François de Canson, un élu de très grande proximité

Lou Suve, digne héritier de Frédéric Mistral

Chaque semaine, l’agenda de François de Canson, maire de La Londe-les-
Maures, conseiller régional, président de Méditerranée Porte des Maures et 
du Comité Régional de Tourisme, laisse peu de place au temps personnel. 
Mais, le chef d’entreprise ne conçoit pas la vie politique autrement, c’est-à-
dire en étant auprès de ses administrés.

P endant que le président de la République 
tente de renouer le dialogue perdu avec 
les Français, à travers un Grand Débat 

National, les élus locaux, à l’image de François 
de Canson, n’ont pas attendu ce grand «  bla-
bla  » pour rencontrer, quotidiennement leurs 
administrés et écouter leurs doléances. Il suffit 
de passer une journée aux côtés de l’élu pour 
partager la grande énergie qu’il met au service 
de ses concitoyens.

UN HOMME ATTENTIF AUX AUTRES
Ainsi, chaque semaine, au volant de sa voiture, 
François de Canson parcourt des centaines 
de kilomètres, en déplacement dans toute 
la région Sud pour le compte du Conseil 
Régional ou du Comité Régional de Tourisme, 
ou, plus localement, dans le périmètre de 
l’intercommunalité Méditerranée Porte des 
Maures, de Cuers à Bormes-les-Mimosas, en 
passant par Pierrefeu-du-Var, Le Lavandou ou 
Collobrières.
En homme pressé mais très attentif aux autres, 
François de Canson semble ne jamais s’arrêter, 
cumulant les réunions intercommunales, ou les 
assemblées générales des associations. 

À chaque fois, il montre son intérêt, proposant 
des actions nouvelles et pertinentes pour le 
bienfait du territoire.
Ainsi, le premier week-end de février, le président 
de la communauté de communes assistait, 
en compagnie de Patrick Martinelli, maire de 

Pierrefeu-du-Var et Gilbert Perrugini, maire de 
Cuers, à l’assemblée générale de l’ADI, une 
association qui porte un projet d’industrialisation 
de l’aérodrome de Cuers-Pierrefeu. «  Une 
démarche qui correspond parfaitement à nos 
objectifs », a commenté le président de MPM. 

Le lendemain, son agenda était tout aussi rempli. 
Après un détour par la mairie, le voilà déjà reparti 
pour la salle Cassin où se réunissait la section 
des Médaillés militaires, en passe de créer une 
nouvelle association.
Dans l’après-midi, il faisait une apparition à 
l’exposition des peintres Anne Marie Derro 
et Marie Lorenzini qui exposaient à la galerie 
Horace Vernet, avant de participer à l’assemblée 
générale du Comité de jumelage La Londe - 
Walluf (salle Cassin).
Jamais à court d’idée pour faire prospérer la 
commune, lors de cette réunion, le maire a 
proposé d’organiser un grand salon avec les 
adhérents des deux comités de jumelage, italien 
et allemand, à l’occasion d’un marché de Noël, 
qui réunirait les spécialités gastronomiques des 
deux pays. 
Le grand rendez-vous de 2019 sera le week-end 
du 16 et 17 mars pour la cérémonie qui verra le 
maire de Walluf, désigné citoyen d’honneur de la 
ville de La Londe-les-Maures. •

Gilles CARVOYEUR

Fondé en 1977 par Henriette Daury, Lou Suve a pour mission de promouvoir 
la langue et la culture provençale.

Q u’est-ce-que Lou Suve ? Tout d’abord, 
ce terme désigne en provençal le 
chêne liège. C’est à ce jour, une Escole 

Félibrenco, c’est-à-dire rattachée au mouvement 
du Félibrige, crée par Frédéric Mistral, poète et 
écrivain provençal, entouré de 7 de ses amis, le 
21 mai 1854 à Fonségugne dans le Vaucluse.
Lou Suve s’est transformée en association 
loi 1901 le 20 décembre 1980 sous l’intitulé 
“Centre de Culture et de traditions Provençales“. 
Au décès d’Henriette Daury en 1994, c’est 
Michelle Aubert qui reprend la présidence de 
l’association. 

UNE OEUVRE DE TRANSMISSION
Depuis bientôt 25 ans, Lou Suve continue son 
œuvre de transmission. En 2014, Michelle Aubert 
cède, à son tour, la présidence à Marie-Noëlle 
Pratviel. Et, l’association continue son action, 
avec le soutien de la municipalité dirigée par 
François de Canson.
«  Lou Suve compte de nombreuses activités 
(Lundi : Boutis et dentelles, mardi : cours de 
langue et théâtre, mercredi : cours de langue 
et chants et vendredi : piqué). Ainsi grâce à ces 
ateliers, les traditions provençales perdurent  », 
raconte Mme Aubert.

Elle ajoute : « Par ailleurs, l’association organise 
chaque année de grands-rendez-vous comme 
la veillée de noël et la tombola de décembre. 
Mais également diverses interventions (école, 
maison de retraite, CCAS) et une sortie 
annuelle. Ses membres fêtent, chaque année, 
l’Épiphanie et les gâteaux de l’amitié, participent 
au TELETHON, aux nuitées de chorales, aux 
Rencontres nationales de boutis de Caissargues 

et Pierrefeu-du-Var. Ils sont également présents 
à des réunions de dentellières à Sollies-Pont et à 
la Fête de l’olive à Sainte-Maxime ».
Depuis 8 ans, et tous les deux ans, Lou Suve 
accueille le salon des écrivains londais, le 
premier samedi de juillet sur le parvis de la 
mairie. Enfin, tous les ans durant la semaine de 
Pentecôte, une quinzaine des membres assiste 
au congrès du Félibrige, qui se tient chaque 
année dans une ville différente.
«  À ce jour, Lou Suve compte 53 membres et 
c’est avec joie que nous accueillons toutes les 
personnes jeunes et moins jeunes ainsi que des 
écoliers et collégiens désireux de venir apprendre 
la langue des anciens, et continuer ainsi, dans 
la lignée de Frédéric Mistral, à maintenir les 
traditions », conclut Michelle Aubert. •

Depuis 8 ans, et tous les deux ans, 
Lou Suve accueille le salon des 
écrivains londais
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La Londe-les-Maures
Château La Valetanne a fêté la Saint-Valentin

Pour la Saint-Valentin, Château La Valetanne avait convié les amoureux, les 
épicuriens et les gastronomes à une journée portes-ouvertes.

S ur des coteaux exposés plein sud 
regardant la Méditerranée, baignés par 
le souffle du mistral, le domaine est un 

des rares endroits sur terre où il est possible 

d’élever un vin homogène, année après année. 
Entourée d’oliviers centenaires, de grands pins et 
de vieux chênes liège, la terre schisteuse rouge 
du domaine s’étend sur 14 hectares. « En même 
temps que la Saint-Valentin, nous mettions en 
bouteilles notre millésime blanc Vieilles Vignes 
2018, pour lequel nous étions en rupture de 
stock depuis août dernier. Pour nos clients, 
c’était une occasion exceptionnelle de découvrir 
notre nouveau millésime  », explique Jérôme 
Constantin, directeur et oenologue.
Attaché depuis toujours à la notion de terroir, il 
sait communiquer à travers ses vins un goût pour 
l’élégance et la finesse  : « Nos vins sont issus 
de vignes en culture biologique et nous mettons 
un point d’honneur, à entretenir et améliorer 
les vignes, sans aucune forme de produits 
chimiques. Cela demande de nombreuses 
années d’expérience et de savoir-faire pour 
élever les vignes de ce terroir, fait d’ardoise, 
d’argile et de très peu de terre végétale ». •
Château La Valetanne
Route de Valcros
83 250 La Londe-les-Maures
04 94 28 91 78
www.chateau-la-valetanne.com/



La Londe-les-Maures
Priorité à la formation des pompiers en 2019
Pour les sapeurs-pompiers du centre de secours, 2018 fut une année relative-
ment calme sur le front des interventions.

Lors de la commémoration de la Sainte-
Barbe, le lieutenant Thierry Chertier, 
commandant la caserne londaise, a 

précisé le niveau de l’engagement des soldats 
du feu  : «  Nous enregistrons un nombre d’in-
terventions en légère diminution en 2018, tout 
en effectuant plus de 80% d’interventions pour 
le secours à la personne. Je constate, par ail-
leurs, que les actes d’incivilités et de violences 
contre les sapeurs-pompiers sont en constante 
augmentation, partout en France. Mais, pas à 
La Londe où nous n’avons comptabilisé aucun 
acte de cette nature ou une mauvaise parole 
à l’encontre des pompiers, ce qui démontre le 
profond respect que porte la population à ses 
sapeurs-pompiers ».

L’officier ajoute  : « La formation continue de 
nos agents est toujours une priorité pour moi. 
Elle permet à nos personnels de garder leurs 
acquis et de développer leurs connaissances 
techniques, garant de leur sécurité. Elle conti-
nuera en 2019.
L’événement majeur de l’année a été l’orga-
nisation du cross départemental, sous l’égide 
du SDIS et de l’UDSP. Grâce à l’aide de tous, 
il a remporté un vif succès avec 1 000 parti-
cipants ».•

Photos Gilles CARVOYEUR
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Bormes-les-Mimosas

Le Lavandou

Bormes-les-Mimosas, 1er port certifié biodiversité par la Région

Une gestion communale rigoureuse et de qualité

Le 8 février dernier, Maud Fontenoy a présidé l’Assemblée Maritime pour 
la Croissance Régionale et Environnementale (AMCRE), en présence de 
François de Canson, conseiller régional en charge des risques majeurs et 
maire de La Londe-les-Maures.

À cette occasion, à l’Hôtel de Région, la 
vice-présidente de la Région déléguée 
au Développement durable à l’Énergie et 

à la Mer, a remis le label premier port européen 
certifié port actif en biodiversité à Jean-Pierre 
Gastaud, membre de l’Union des Ports de 
plaisance et responsable du port de Bormes-
les-Mimosas, ainsi qu’un diplôme “Une COP 
d’avance“. 

100 MESURES CONTRE LE RECHAUFFEMENT
CLIMATIQUE
Ce diplôme s’inscrit dans le Plan Climat, 
lancé par Renaud Muselier, président de la 
Région, qui concrétise autour de 100 mesures 
son engagement ferme à lutter contre le 
réchauffement climatique et la préservation de 
l’environnement.

Maud Fontenoy a expliqué  : «  Premier port 
actif en biodiversité en Europe, Bormes-les-
Mimosas présente un point propre, une station 
d’avitaillement, l’aménagement d’une zone de 
traitement des eaux de parrainage a également 
installé plusieurs Bio Hut sur les quais. Cette 
création de l’habitat au sein du port permet à 
toute une biodiversité de se développer ». 
L’élue régionale a félicité l’Union des Ports de 
Plaisance, Jean-Pierre Gastaud et toute son 
équipe pour l’incroyable dynamisme dont ils font 
preuve pour l’aménagement et le fonctionnement 
du port. 

EROSION DU LITTORAL
De son côté, François de Canson a ajouté  : 
«  Dans le cadre du dispositif Ports Propres, le 
développement des possibilités d’intervention 
en termes de préservation de la biodiversité 
au sein des espaces portuaires et de leur zone 

d’influence, en mer comme à terre, est une 
priorité. Ces deux dernières années, une dizaine 
d’opérations a été financée pour un montant 
de 150 000 € et ont permis l’installation de 
nurseries ou la réintroduction d’espèces. 
Enfin, la question de l’érosion du littoral ne doit 
pas être oubliée. 

En France, près d’un quart du littoral recule du 
fait de l’érosion côtière. En région Sud, près de 
40% des côtes sont artificialisés avec plus de 
70% de la population qui habite sur le littoral. 
Ces espaces littoraux de la région concentrent 
un nombre considérable d’enjeux économiques, 
sociaux et environnementaux. Ils illustrent le 
paradoxe d’une attractivité, basée sur l’accès 
à la mer et sur des paysages et espaces 
naturels remarquables dont il faut respecter les 
dynamiques ». 

Concrètement, il s’agit d’encourager l’innovation 
et l’expérimentation à travers des méthodes 
dites douces ou souples ainsi que des systèmes 
d’adaptation raisonnés. Loin d’une défense 
systématique contre la mer, il s’agit de rendre 
possible l’aménagement qui concilie le besoin 
des territoires et de leur population et l’impact 
environnemental !
Dès mars, cet appel à projet, soumis aux 
membres de la commission, sera adopté par une 
délibération du Conseil Régional et effectif dès 
2019. •

Propos recueillis par Gilles CARVOYEUR
Photo Franck PENNANT

En 2017, la bonne gestion de la commune a permis de dégager un excédent 
de plus d’un million d’€. Et, en 2018, cet excédent sera même de plus de 1,5 
million d’€ ! 

C ette gestion rigoureuse, cette recherche 
de nouvelles recettes pour compenser la 
perte des dotations de l’État, cette re-

cherche constante d’économie engagée depuis 
plusieurs années, la ville le doit aussi au person-
nel qui a su s’adapter, travailler différemment 
mais, toujours, avec la même qualité et la même 
conscience. 

UNE NOUVELLE DYNAMIQUE
De son côté, le DGS de la ville insiste  : «  Les 
économies n’ont jamais été faites sur le dos du 
personnel puisque c’est le seul chapitre budgé-
taire qui a continué de croître au cours de ces 
dernières années, à un rythme certes maîtrisé de 

2 à 3 %. Pas d’économie sur le dos du person-
nel jusqu’alors et il n’y en aura pas. La formation 
professionnelle, la sécurité au travail, la gestion 
dynamique des carrières avec les avancements 
d’échelon, de grade et la promotion interne se 
poursuivront. Je souhaite la mise en place, en 
2019, d’une nouvelle dynamique dans l’attri-
bution du régime indemnitaire qui devra recon-
naître les compétences, les métiers, les sujétions 
particulières des emplois et l’implication au ser-
vice de la collectivité Et, cette dernière demeure 
un exemple ».

UN PERSONNEL MUNICIPAL IMPLIQUE
Avec une grande satisfaction, il ajoute  : « Pour 

discuter avec mes homologues d’autres com-
munes, je peux mesurer qu’ils n’ont pas tous 
la chance d’avoir du personnel aussi impliqué. 
C’est un signe qui ne trompe pas ! Notre person-
nel aime Le Lavandou ».
En effet, la plupart des employés municipaux y 
est né, y a grandi, a reçu une éducation dans 
les écoles de la ville, y s’est épanoui dans les 
nombreuses associations sportives ou autres et, 
aujourd’hui, il rend à la commune ce qu’elle lui 
a donné (...).
Le DGS conclut : « Je m’attacherai à demeurer 
plus qu’un chef d’équipe, un animateur qui n’a 
de cesse de développer la coopération humaine 
et la communication dans nos services » (...). En-
fin, comme le disait Jules Renard  : « Rêver de 
grandes choses, cela permet d’en faire au moins 
de toutes petites » (...).•

Photo Francine MARIE
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Golfe de Saint-Tropez

facebook.com/mairie.decavalaire

Renseignements : Office de Tourisme
Maison de la Mer, 83 240 Cavalaire

Tél. : 04.94.01.92.10
contact@cavalairesurmer.fr

Cavalaire,
destination 
bonheur !

Du 22 au 24 février
La corse 
à cavaLaire

Jeudi 28 février
concert intimiste :
La Boîte à JouJoux 
De c. DeBussy

vendredi 1er mars
apéro-scène*

Dimanche 3 mars
Loto De La Ligue 

contre Le cancer

vendredi 8 mars
Lecture De poèmes,

thème : La Beauté

Les 9 et 10 mars
championnat 
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* L’abus d’alcool est dangereux pour la santé.

thème : La 

Cavalaire-sur-Mer
Grand succès pour le Corso Fleuri

Les 9 et 10 février derniers, le Comité Offi ciel des Fêtes proposait la 11ème 
édition du Corso Fleuri, grand rendez-vous traditionnel de la ville. Retour en 
images.

C ette fête des fl eurs unique a rendu un 
hommage au monde associatif et à 
tous les bénévoles, heureux de donner, 

au travers de leurs réalisations, une image 
rayonnante de la ville. 
À l’honneur cette année, l’exceptionnelle 
troupe BARVINOK, composée de plus de 50 
membres, venu d’Ukraine. Ces artistes, vêtus de 

costumes folkloriques de leur région, formaient 
un ensemble juvénile, étonnant le public par 
sa fraîcheur, son professionnalisme et son 
extraordinaire vitalité.
Après le show, les spectateurs exprimaient leur 
admiration pour les danseurs et la perfection des 
mouvements du groupe. •

Photos André CASTEL
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La Croix-Valmer

Spectacles vivants

Cap NOVEA, première opération en Bail Réel Solidaire de la région Sud

Djeun’s Talents recrute des artistes !

La commune de La Croix-Valmer propose avec le groupe Gambetta, spécialisé 
dans le logement coopératif, une accession à la propriété pour les ménages 
les plus modestes sur le terrain des villas Borchio et Panizza, situé à l’entrée 
nord de la commune.

A insi, 42 logements seront livrés en 
2021, avec une salle polyvalente de 
150 m2 et un local d’activités de 125 

m2. Les surfaces débutent à partir de 42 m2 
jusqu’à 84 m2, du studio au 4 pièces, avec des 
terrasses de 2,5 mètres de profondeur. En outre, 
les contrats prévoient un bail de 60 ans qui 
pourra être prorogé à chaque revente.

DES PRIX MAITRISES
« Créé par la loi ALUR et consolidé par la loi 
Macron du 6 août 2015, ce type de bail impose 
un plafond de ressources et implique une 
dissociation entre le foncier et le bâti. L’acquéreur 
est propriétaire des murs mais pas du foncier qui 
reste propriété de l’Organisme Foncier Solidaire 
(OFS). La particularité de ce bail est que le niveau 
de prix à la revente du bien immobilier est fi xé 
dès la signature pour garantir un prix de vente 

durablement abordable et éviter la spéculation » 
explique Norbert Fanchon, président du Groupe 
Gambetta.
Bernard Jobert, maire de La Croix-Valmer, ajoute :
«  Peu usité en France mais très pratiqué au 
Royaume-Uni où le foncier est cher comme chez 
nous, le concept reste inédit dans notre région. 
Ainsi, les jeunes actifs et ceux dont les moyens 
sont limités pourront acheter un appartement 
avec des mensualités faibles et donc plus 
abordables. Pour la commune, c’est aussi le 
moyen d’éviter toute spéculation, comme nous 
avons pu le connaître dans d’autre programmes 
immobiliers aidés, où certains acquéreurs 
revendaient rapidement leur bien qu’ils avaient 
pourtant acheté avec les aides publiques de la 
collectivité ». •

Photos Christine MAIGRET

Djeun’s Talents ou l’histoire de deux garçons passionnés par les spectacles vivants qui souhaitent 
mettre en avant des artistes amateurs. 

P our la 4ème édition, Jocelyn Dailly, organisateur et 
présentateur de l’événement, et Majdi Middheb, chargé de 
l’accueil des artistes et responsable de “L’Ado show“ au 

collège de Gassin, lancent un appel à tous ceux qui souhaitent se 
promouvoir sur la scène de la salle des fêtes Charles Volin, samedi 
2 mars à 19h30. 

Conçu en deux parties, la soirée spectacle regroupe tous les types 
d’art du spectacle : cirque, danse, musique, magie, humour, etc. 
« Et, plus les arts s’entremêlent, plus le plaisir grandit. On a des 
artistes qui se sont rencontrés lors de la soirée Djeun’s Talents et 
forment aujourd’hui un ensemble », partage Jocelyn. 

Devenu un vrai tremplin, cet événement annuel est basé 
sur « le plaisir de rendre un public heureux, de réaliser une 
prestation aboutie après des mois de travail voire plus  », 
selon l’organisateur. 

Ainsi l’année dernière, l’émission “La France a un 
incroyable talent“ a pris contact avec Jocelyn et Majdi 
suite à des articles parus dans la presse locale. Preuve 
que le rendez-vous a son importance puisque trois artistes 
amateurs ont été décelés à un niveau local. •
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La Croix Valmer 2019

Salle des fêtes C. Voli

Salle des fêtes C. Voli

Chanson, danse,musique, humour ...

44Sam. 2 mars à 19h30
Entrée libre

Réservations obligatoires pour Djeun’s Talents
avant le 1er mars 2019 à 12h au 04 94 55 13 13
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Dim. 3 mars à 15h30

Spectacle de magieavec Billy Debu

Spectacle de magieavec Billy Debu

Buvette au profit de l’Association Familiale

Dim. 3 mars à 15h30

Spectacle de magieavec Billy Debu

Spectacle de magie
Spectacle de magie
Spectacle de magie
Spectacle de magieavec Billy Debu
avec Billy Debu
avec Billy Debu
avec Billy Debu à partir de 6 ans

TARIFICATION
2 800 € T.T.C./m² habitable, parking compris. Le niveau est inférieur au prix moyen du 
neuf dans ce quartier qui est estimé à 5 200€/m². Le coût d’un achat est ainsi réduit 
environ de 45 % et l’accession à la propriété facilitée pour les classes moyennes et 
populaires.
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Rallye-raid

Château Léoube ou l’esprit Gazelle
Château Léoube est partenaire d’une équipe du Rallye Aïcha des Gazelles 
du Maroc, le seul rallye-raid hors-piste 100% féminin au monde. Il faut dire 
que Christelle Marongui et Emmanuelle Lisana sont des habituées des défis ! 

D epuis 1990, unique en son genre, il 
rassemble chaque année des femmes 
de 18 à 71 ans et de nationalités 

différentes dans le désert marocain. En effet, le 
Rallye Aïcha des Gazelles du Maroc développe 
une autre vision de la compétition automobile : 
pas de vitesse, pas de GPS, mais une navigation 
à l’ancienne, uniquement en hors-piste pour 
un retour aux sources de l’aventure, puisque 
depuis sa création, la course a posé les bases du 
principe de l’éco-conduite. 
Pour Château Léoube, sponsoriser l’équipage 
de Christelle et Emmanuelle était une évidence. 
« Elles font ce rallye pour sensibiliser à la cause 
du diabète de type I, dont l’une d’entre elles est 
atteinte. Et bien sûr, on ne peut être indifférent 
au combat qu’elles mènent  »  confie Virginie 
Dubille. « En plus, depuis 2010, cette course est 
certifiée iso 14001, une norme internationale 
qui  s’appuie  sur un travail d’identification des 
impacts  environnementaux et les solutions 
d’amélioration possibles afin de réduire 
ces impacts ; cela correspond parfaitement 
à notre philosophie » 

STAGE DE QUINZE JOURS AVANT LE DEPART
« Le but est de rouler le moins possible !
En effet les participantes que l’on appelle “les 
Gazelles” doivent rallier plusieurs balises en 
faisant la distance la plus courte possible. C’est 
le seul événement au monde qui propose ce 
concept depuis 30 ans », expliquent, d’une seule 
voix, Emmanuelle Lisana, 28 ans et Christelle 
Marongui, 29 ans.
Avant de s’engager, les deux jeunes aventurières 
ont tout de même suivi un stage de 15 jours dans 
le désert du Maroc pour se familiariser avec la 
technique de la conduite à la boussole.
« Pour nous, faire ce stage, c’est une chance car 
cela va nous permettre d’effectuer des repérages 
qui nous seront utiles pendant le rallye. Nous 
plongerons directement dans le grand bain  », 
ajoutent les deux baroudeuses varoises ! 
Les jeunes femmes sont des habituées des 
grands voyages à travers le monde, partant 
seules à l’aventure, avec pour seul bagage, un 
sac à dos ! « Nous sommes parties en Nouvelle-
Zélande et aux îles Fidji. Nous travaillons 
sur place pour assurer notre quotidien. En Nouvelle-Zélande, nous avons travaillé dans une 

pépinière ! Nous sommes également parties en 
Indonésie », raconte Emmanuelle, infirmière.

DEPASSER LES LIMITES PHYSIQUES
Visiblement, les deux concurrentes aiment les 
défis, se surpasser et dépasser leurs limites 
physiques. Avec le Rallye des Gazelles, elles 
vont être servies. Car, sans autre sélection que 
leur détermination, les Gazelles vont vivre aux 
commandes de leur 4×4 une compétition unique.
«  C’est notre première participation et pour 
toutes les deux, nous réalisons un rêve d’enfant ! 
Ce rêve, nous le faisons depuis 15 ans que l’on 
se connaît. Mais, la mécanique n’est pas notre 
fort. C’est tout juste si on sait changer une roue », 
avoue Christelle, sophrologue de formation.
Elle ajoute  : «  Cette épreuve nous permet de 
partager de vraies valeurs de tolérance, de 
solidarité, de persévérance. Le respect du pays 
traversé est une priorité grâce aux actions de 
l’association du Rallye, Cœur de Gazelles ».
Le Rallye est un événement de valeurs, d’audace, 
de courage, de partage, de persévérance, de 
détermination, de solidarité…
« Les valeurs auxquelles nous croyons et pour 
lesquelles nous nous battons, chaque jour, sont 
bien réelles. Elles ne sont pas un argument 
marketing. Elles sont la référence humaine du 
rallye. Elles permettent de “tenir bon la barre” et 
de réunir des femmes qui nous ressemblent. Il 
faut du talent, de la détermination, du courage, 
de la solidarité et le sens du partage. Notre 
cause, c’est la lutte contre le diabète de type 1 
dont souffre Christelle », précise Emmanuelle.
Christelle reprend : « Je suis placée sous insuline. 
Grâce à une pompe, je ne suis plus obligée de 
faire les injections 4 fois par jour. Cette épreuve 
a un côté physique évident. J’ai découvert 
l’existence de mon diabète très récemment. J’ai 

été hospitalisée en urgence et depuis, j’ai un 
traitement à suivre ».
Évidemment, en ayant un diabète de type 1, 
participer à un rallye-raid ajoute à la difficulté de 
l’épreuve.
«  Je dois vivre avec mon diabète et je l’ai 
complètement intégré dans ma vie quotidienne. 
Ce n’est pas facile. Le diabète est une maladie 
silencieuse dont parfois on ne soupçonne 
même pas l’existence. En participant au rallye, 
c’est un moyen de sensibiliser la population à 
cette maladie. Je démontre également qu’en 
participant à cette course, on peut continuer à 
vivre normalement. Il faut simplement respecter 
une certaine hygiène de vie ».  •

Propos recueillis par Gilles CARVOYEUR

LE PROGRAMME DU RALLYE 
Le Rallye fête ses 29 ans en 2019,
du 15 mars au 30 mars !

Vendredi 15 mars : France | Les Gazelles 
effectuent leurs vérifications techniques 
et administratives

Samedi 16 mars : France | Départ 
officiel

Du 17 au 19 mars : Transfert vers le 
Maroc

Du 20 au 28 mars : Épreuve au Maroc 
| 1 Prologue – 6 étapes (dont 2 étapes 
marathons, sur 2 jours) soit 9 jours de 
compétition

Vendredi 29 mars : Maroc | Transfert 
vers Essaouira

30 mars : Maroc, Essaouira | Arrivée 
officielle sur la plage, remise des prix et 
soirée de clôture

31 mars : Retour
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Office Municipal des sports
Marc Vernet, président : « Ces distinctions honorent Toulon »

Toulon est un véritable vivier de champions internationaux, nationaux et régionaux.

C haque année, le rituel est le même : Marc Vernet, 
accompagné par Patricia Lepreux, récompense 
les champions toulonnais qui se sont illustrés, 

la saison précédente, dans les épreuves étrangères et 
françaises. Une cérémonie qui s’est déroulée en présence 
de Michel Bonnus, Valérie Mondonne, Caroline Depallens, 
élus de la ville de Toulon et de Béatrice Manzanarès, élue 
de Toulon et conseillère régionale. •

LES RECOMPENSES
ARC CLUB TOULONNAIS
RAGEADE Mathys : Champion de France/Fédéral/Minime/
FCD
FRANCOIS Pierre : Champion de France/Fédéral/Benjamin
MORELLO Ange : Champion de France/Salle/Senior/FFSA
ALCARAZ Frédéric : Champion de France /Salle/Vétéran/
FFSA
CANOVILLE Arthur : Vice-champion de France/Fédéral/
Benjamin/FCD

ASCM TOULON GYMNASTIQUE
FORASIEPI Carla : 3ème du Tournoi International Elie 
Massilia 2018/Junior/GAF/FFG
7ème Championnat de France par équipe de Division 
Nationale 1
ALIZÉE Aicardi, MAEVA Martin, CARLA Foraseipi, Louna et 
Mélina HAMAMES, MOALLIC, Alisson TRUCHARD

ASPTT TOULON NATATION
MARCOS Tessa : Médaille de bronze Jeux Européens 
Natation 800m nage libre et 200m papillon
Championne de France Toutes catégories/natation/
Fédération Sport Adapté/50 – 100 - 200m nage libre –50-
100m dos - 100PAP
DEAGE Virgile : Champion de France promotionnel National 
250m dos/FFN/M
CHRETIEN Valérie : Vice-championne de France 
Masters/3000m eau libre/FFN/F
BEYNET Christian : Champion de France Masters/3000m 
eau libre/FFN

CLUB SPORTIF TOULONNAIS GYMNASTIQUE
BOUSALEM Emma : 2ème Championnat régional - 11 ans

JUDO 83 TOULON
BARNE Meredith : Championne de France/Minime/FFJDA/Judo
PETIT Nathan : Champion de France/ParaJudo/ FFJDA
PORTAS William, CHAINE Laurent, GUE Romain : Champion 
de France équipe Senior/FFJDA
CAMARA Lisa, CATALA Alexia, GRAGPOIS Kesya, TAVEL 
Chloé, MAZY Élodie, SERVANTES Marine : Championnes 
de France Senior/FFJDA

SOCIETE DE TIR TOULON
ALEHAUSE Maxence : Champion de France/Pistolet 10m/
Cadet/FFTIR
CHEVALLIER Lilian : Champion de France par équipe Cadet 
Garçon Pistolet 10m
CANDEL Élisa : Championne de France par équipe Cadet/ 
Pistolet 10m

MOTO CLUB DE TOULON
GROSJEAN Gilles : Vice-champion PACA Trial-54+/FFM
BERLATIER Alexandre : Champion de France Trial/ 
Classique51/FFM

DJEBARI Dorian : Vice-champion de France PACA - 
Enduro/E1/FFM
GARRY Jean-Michel : Vice-champion de France Classique/
Trial/54:FFM

ROLLER SPORT CLUB TOULONNAIS
GODARD -BLARET Maxime : Champion de France U 12/
FFRS
LEVY Justine : 2ème U 12 National/FFRS
LEVY Jeanne : 3ème National AMATRICE/FFRS

ROLLER PROVENCE MEDITERRANEE
AIGUIER Esteban : Champion régional Roller/Vitesse/ 
Minime/FFRS
AIGUIER Anthony : Champion régional Roller/Vitesse/ 
Senior/FFRS
MOLINES Lilou : Championne régional Roller/Vitesse/ 
Poussine/FFRS
ROZE Lenny : Champion régional Roller/Vitesse/Poussin/
FFRS
POITEVIN Thomas : Champion régional Roller/ Vitesse/
poussin/FFRS
LEROY Erin : Championne régionale Roller/Vitesse/Cadette/
FFRS
PIERRE Mathilde : Championne régionale Roller/ Vitesse/
benjamine/FFRS
POL Aurélie : Championne régionale Roller/Vitesse/Senior/
FFRS
BOHEC David : Champion régional Roller/Vitesse/Vétéran/
FFRS

SAMOURAI TOULON VAR KARATE
FONTENAY Jordan : Champion d’Europe – Champion de 
France/Seniors PARA Karaté
BERGER Guy : Vice-Champion de France/Vétérans/FFK
BENET Daniel : 3ème Champion de France/Karaté/Vétérans
BEGARD Yann : 3ème Coupe de France Minime/FFK – 
3ème combiné national
M HAMDY Rayan : 3ème Coupe de France Sud Minime
MEKNI Ayoud : Benjamin Champion PACA Combat
MOLINES Fabien : Junior Champion PACA Combat
TARANTINO Thomas : Benjamin Champion PACA Combat
BABBIKR Osman : 2ème PACA Combat Pupille
BEN BEYA Ilies : Benjamin 2ème Technique PACA
DIAB Rémy : Minime
HANSALI Adam : Minime
JELALI Nacim : Benjamin
MAAZAOUI Medhi : Minime
REYMOND Gianni : Minime
TRINGAULT Loïc : Benjamin
DUVAL Melvin : Cadet
EGLIN Jean Michel : Vétérans
GUYEN Swan : Benjamin
LECHELVEDER Nolan : Pupille
MORLET Nolan : Benjamin
TELLIEZ Manolo : Minime
VIDECOQ Philippe : Vétéran 
FEIREIRA Léa : Pupille
LAMBARAA Lina : Minime
ATMANI Inaya : Pupille
COLLET Laura : Senior
HANSALI J Moune : Benjamine
OLIVE Sandra : Cadette
JELALI Rania : Minime
MOUREY Adriana : Minime
SALVI Gloria : Pupille
TELLIEZ Suzanne : Pupille

SAMPAI KARATE
VISCIONE Fabio : Champion de Coupe de France Kobudo 
- Cadet/ FFKDA

SPORTING TREIZISTE METROPOLE rugby à 
XIII Seniors
Équipe Finaliste DN1/Seniors/FFR 13
MANA Josef, IVOL Adrien, PONTICACCIA Morgan, GIGLIOLI 
Francois, FENOY Sébastien, DAVIDE Roccu, HUUTI 
Tamatoa, CIERLO Romain, YOUSSOUF Idriss, MANAK 
Andrej, BUTTIGIEG Anthony, TAKIMI Rachid, ANGELINI 
Jean Luc, BRAHIM Enzo, SELLAMI Yassir, TROIN Michael, 
DEMDJIAN William, DAPOLAN Théo, BORG Julien, 
TISSOT Tamahao, FRAISSE Bastien, VITTON Fabien, 
LAIZET Benjamin, SAMAI Mathis, EL QUAZIZ Malek, 
CHAWKI Mouad, RUGGIERI Sylvain, POMMIER Erwan, 
ZUPETIC Franck, GEOFFROY Fabien, PIERRONNE Arnaud, 
RIGNAULT Guillaume, GRILLOT Guillaume, FRAISSE David, 
BOUTAGHANE Mohamed.

TOULON SAINT CYR VAR HANDBALL
BEHENDT Nina, FLINIAUX Justine, GADEA Elodie, 
GHINO Chloé, HERNANDEZ Sarah, LEBRIGAND Ilona, 
LELIEVRE Maelle, PERRONNET Alexia, PERRONNET Julia, 
RICHARDOT Luce, SAAD GUERMECHE Lilya, SALVI Lena, 
SCHLINK Elisa. 

TOULON TRIATHLON
GAUDEFROY Alain : 3ème Championnat du Monde/Xterra 
Triathlon/Vétéran 6/FFTRI : Champion de France/Cross 
Triathlon
MAURY Christophe : Vice-Champion d’Europe/Triathlon - 
X-Terra/Vétéran2/FFTRI
BOULOUS David : Champion d’Europe/ Xterra Triathlon/ 
Vétéran 2/FFTRI
PELET Thierry : Champion de France/Cross/Triathlon/
Vétéran 3/FFTRI
LOUIS Marc : Champion de France
Administrations Financières/Triathlon/Sprint/Vétéran 4/
FFTRI
GUIOL Emmanuelle : Championne de France/Cross 
Triathlon/Vétéran 3/FFTRI - 3ème Championnat de France 
Longue distance Triathlon

TOULON VAR ESCRIME
Équipe M17 1ère division/FFE
Champion de France Escrime : LE BERRE Gaétan - 
TOLEDANO Nathan, ALI MOUSSA Jibril, ROMANETTI Ange.
Équipe M20 2ème division- Vice-champion de France 
SANCHEZ Jérémy – BONNAUDET Baptiste (LE BERRE ET 
TOLENADO)

TOULON VAR NATATION
MERCIER Jeanne : Vice-Championne de France 
promotionnel/50 m Brasse/Toutes Catégories/FFN
BEY Cécilia : 3ème championnat de France 200m brasse 
15 ans et moins

TOULON VAR SPORTS ADAPTES
MARCOS Tessa : 3ème bronze papillon natation Senior/
challenge Européen INAS Paris - Championne de France/
Natation toutes nages FFSA
RITTER Bastien : Médaille de bronze Championnat de 
France/Judo/Senior/FFSA - Médaille d’argent/Judo/Inter 
Région

U.S.AM. ATHLETISME
DE MARQUEISSAC Caroline : 1er Interrégionale/Triple Saut/
MF/FFA Junior INDOOR

BARSOTTI Iris : 1ère  Interrégionale/800m /MF/FFA Junior 
INDOOR
GRAZIANI Ludivine : 3me Interrégionale/60 m/MF/FFA 
INDOOR ESF
DESMEULLES Lucie : 2ème  Interrégionale/800 m/CF/
FFA SEF
MOUNEN Camélia : 1er interrégional 2000 m MIF
PATRI Luca : 3ème Interrégionale/Poids 6 kg/JUM/FFA
VITRANT Guillaume : 2ème Interrégionale/400 m/ESM/FFA
TRAORE Broulaye : 2ème Interrégionale/800 m/JUM/FFA 
INDOOR
DESMEULLES Baptiste : 3ème  Interrégionale/Poids 7,26 
KG/ESM/FFA INDOOR
TOSELLO Raphaël : 2ème Interrégionale/Longueur et 100 
m/MIM/FFA
CLITO Enzo : 3ème Interrégionale/800m/JCAM/FFA
GILLES Vincent : 1er Interrégionale/1500 m/ESM/FFA
PATRI Luca : 3ème  Interrégionale/POIDS 6 KG/JUM/FFA

QWAN KI DO TOULON
PHAM MAÏ Lan : Médaille d’or inter régional de France et 
d’Europe/CN/CN1er Dang Technique/ FFKDA
PHAM XUÂN Tâm : Médaille d’or inter régional - Médaille 
d’argent Championnat de France – Médaille de bronze 
inter régional et Championnat de France   
1er/2ème Cap Bleu 13/15 ans technique masculin – 
1er/4ème Cap bleu 13/15 ans Assaut masculin/FFKDA
VENTURA Soledal : Médaille d’or inter régional - Médaille 
d’argent Championnat de France 1er/2ème Cap 
rouge/9/10ans technique féminine/FFKDA
LANTUS Manon : Médaille d’argent inter régional - 
Médaille d’or Championnat de France 1er/2ème Cap 
rouge-11/12 ans technique féminine/FFKDA
ELLENA Maëlys : Médaille d’argent inter régional - 
Médaille d’or championnat de France-médaille d’or inter 
régional - Médaille d’argent Championnat de France 
– 1er/2ème Cap bleu 13/15 ans technique féminine - 
1er/4ème Cap bleu 13/15 ans assaut féminin/FFKDA
PRAT Thaïs : Médaille de bronze inter régional - Médaille 
d’argent Championnat de France - Médaille d’or inter 
régional - médaille d’argent Championnat de France 
– 1er/2ème Cap bleu 13/15 ans technique féminine 
1er/4ème Cap bleu 13/15 ans assaut féminine/FFKDA
KALBFEIS Cynthia : Médaille d’or Championnat de France 
3ème/4ème Cap bleu 16/17 ans technique féminine/
FFKDA
CHAMPAGNE Mathis : Médaille de bronze inter régional - 
Médaille d’or Championnat de France 1er/2ème Cap rouge 
11/12 ans technique masculin/

FFKDA
DUVIGNEAU Tony : Médaille d’argent inter régional - 
Médaille d’argent Championnat de France - 1er/2ème Cap 
rouge 11/12 ans technique masculin /FFKDA
MICHAS Gabin : Médaille de bronze inter régional - 
Médaille de bronze Championnat de France 1er/2ème Cap 
bleu technique masculin 1er et 4ème Cap bleu 13/15 ans 
assaut masculin/FFKDA
CARTRY Howard : Médaille d’argent inter régional 
3ème/4ème Cap bleu 18/39 ans technique et assaut 
masculin
NICOLAS Antoine : Médaille de bronze et d’argent 
3ème/4ème Cap bleu, 1et 4ème Cap bleu 18/39 ans 
technique et assaut masculin/FFFKDA
NIEL Mickaël : Médaille d’argent inter régional 1er/4ème 
Cap bleu 18/39 ans assaut masculin
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AZUR TOITURE, plébiscitée par nos lecteurs ! 
Disposant d’un bureau à Cogolin, AZUR TOITURE rayonne sur tout le Var.

Désignée meilleure en-
treprise dans son sec-
teur d’activité par les 
lecteurs de La Gazette 

du Var, pour son sérieux et la qualité 
de ses prestations, la PME travaille 
sur le golfe de Saint-Tropez, où elle 
compte de nombreux clients, particu-
liers ou collectivités.

Florent Miralles, à la tête de l’en-
treprise raconte :  «  Nous menons, 
régulièrement des chantiers impor-
tants sur les communes de Cogolin, 
Cavalaire-sur-Mer et La Croix-Valmer. 
Nous avons travaillé sur le centre 
technique municipal (CTM) et effec-
tué des travaux de réfection de la 
gendarmerie, à La Croix-Valmer » .

Florent Miralles peut donc être fier de 
sa PME. Spécialisée dans la réfection 
de toitures, l’étanchéité de toit-ter-
rasses et la réfection de façades, elle 
compte, à son actif, des très belles 
réalisations. Ce qui en fait l’une des 
entreprises du secteur les plus de-
mandées par la clientèle.•


